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Journal WWF cherche responsable
Après dix ans d'activité en tant que responsable du journal du WWF

Genève, Michel Chevallier a décidé de passer la main. La section recherche une per-
sonne intéressée à reprendre cette activité motivante et diversifiée.

Si vous êtes tenté(e), écrivez-nous: wwf-ge@bluewin.ch.
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Femmes et hommes du WWF
 Françoise, Gérald, vous

 êtes formidables!
Deux collaborateurs du WWF en Suisse
romande - et non des moindres – fêtent 15
ans au sein de l'organisation.
Depuis son engagement en 1987 en qua-

lité de secrétaire régionale
du WWF Genève,
Françoise Chappaz a mené
de nombreux combats : pré-
servation de la zone agri-
cole, protection des cours

d’eau, rejet de la traversée de la rade et
promotion d’une politique énergétique
sensée. Ces batailles, Françoise ne les a
pas gagnées seule, mais elle en a souvent
été le pivot et la clé de voûte. Françoise
peut en outre s'enorgueillir de l’arrêt du
surgénérateur Superphénix en 1999, après
onzeans de lutte contre l’Etat  français.
Les prochains quinze ans ? Il reste encore
à sortir du nucléaire, à protéger le Mont-
Blanc, à diminuer la part des transports
privés aux déplacements et à se pencher
sérieusement sur l’aménagement du terri-
toire. Françoise, on compte sur toi !
«Le rire est le propre de Françoise
Chappaz. Mais pas seulement ! Ténacité,
intelligence, qualités humaines sont
autant d’atouts qui suscitent admiration
et amitié. Puissent ses talents s’exercer
encore quelques décennies au WWF.»
Jacqueline Burnand, ancien Maire
de Genève.
«Françoise : une battante exceptionnelle
qui ne lâche jamais prise dans ses ac-
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Nous sommes à la veille de déci-
sions capitales en matière de
politque énergétique et d'environ-
nement.
Hormis la France, aucun pays oc-
cidental n'a connecté de nouvelle
centrale au réseau depuis dix ans.
Les entreprises possédant le sa-
voir-faire en matière d'énergie nu-
cléaire ont considérablement réduit
leurs effectifs et vu la moyenne
d'âge de leur personnel augmen-
ter sensiblement. Le nucléaire
semblait devoir mourir de sa belle
mort.
Voici que la Finlande a décidé ce
printemps de construire ne nou-
velle centrale. Les Etats-Unis veu-
lent faire de même, la Grande-Bre-
tagne est sur le point d'approuver

elle aussi la mise en route d'au
moins un réacteur et le gouverne-
ment italien voudrait revenir sur le
bannissement du nucléaire adopté
en référendum populaire en 1987.
En Suisse, nous voterons le 18 mai
sur les deux initiatives "Moratoire
plus" (pas de nouvelles centrales
pendant 10 ans) et "Sortir du nu-
cléaire" (pas de renouvellement du
parc nucléaire actuel  l'échance de
sa durée de vie).
L'Allemagne, l'Autriche, la Belgi-
que, les Pays-Bas et la Suède ont
fait le choix exigeant du renonce-
ment au nucléaire. Ce choix est
possible techniquement. Politique-
ment, il importe de donner un si-
gnal clair. Une chance s'offre à
nous. Michel Chevallier

Suite en page 2
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Femmes et hommes du WWF
Thomas Gerdil est

en charge depuis dé-
but mars de la coordi-
nation du Panda Club
Genève. Diplômé en
biologie de l’université
de Neuchâtel, ce naturaliste est pas-
sionné par la nature en général et
spécialement par les oiseaux et
autres vertébrés de notre région.

 Thomas a participé à de nombreux
projets de protection de la nature à
travers le monde et travaille depuis
plusieurs années comme moniteur
à Pro Natura. Il propose également
des sorties nature pour les jeunes
du cycle d’orientation.

 Il a travaillé au bureau romand du
WWF Suisse, à Vernier, comme
civiliste en charge du dossier des
grands prédateurs.

Fort de cette expérience, il se réjouit
d'apporter ses connaissances et
compétences au Panda Club Genève
et d’élaborer avec les moniteurs, le
programme des activités journalières
ainsi que celui du Centre Aéré 2003.
Nous lui souhaitons la bienvenue!

Maroussia Calderari a quitté le co-
mité du WWF Genève, pour raisons
professionnelles. Elue en 1997, elle
a pris en charge le dossier "déchets"
et a notamment représenté le WWF à
la commission cantonale de gestion
des déchets. En tant que spécialiste
de l'économie écologique, elle a ap-
porté au WWF un savoir précieux en
matière detaxes écologiques. Nous
la remercions chaleureusement et lui
souhaitons plein de succès et de
bonheur !
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Convocation à l’Assemblée générale
du WWF Genève

le mardi 6 mai 2003 à 18h30 heures
au Musée d’histoire naturelle
1, route de Malagnou, Genève

Ordre du jour
1. Rapport d’activités 2002 (voir page 2)

2. Présentation des comptes 2002
3. Quitus à la fiduciaire
4. Démissions / élections des membres du comité
5. Propositions individuelles (à recevoir avant le 25 avril 2003)

6. Verre de l'amitié
A partir de 20heures:

Présentation du réseau EMERAUDE par Walter Vetterli, ingénieur
agronome, responsable de la campagne Emeraude du WWF Suisse
La convention de Berne invite les Etats européens à mettre en réseau
les espèces et les milieux naturels menacés sur le continent, car l'ap-
proche nationale est insuffisante pour protéger les espèces à long terme.
La Suisse est en retard dans la mise en oeuvre du réseau et le WWF
y a lancé une campagne d'encouragement. La carte des sites suisses
d’importance européenne sera présentée lors de cette conférence.
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    Luc Hoffmann, co-fondateur et 
vice-président  émérite du WWF 

International, et Thymio Papayannis, 
président du WWF Grèce, ont été 
élus membres honoraires du Comité 
méditerranéen des zones humides. 
Ce comité réunit des gouvernements, 
des conventions internationales sur 
les zones humides, la Commission 
européenne, le Programme des Na-
tions Unies pour le développement 
(PNUD), des ONG internationales et 
des centres de protection des zones 
humides. Luc Hoffmann et Thymio Pa-
payannis sont  les premiers membres 
honoraires jamais élus par ce comité. 

Femmes et hommes du WWF

Décembre 2003

L’année qui s’achève a relé-
gué l’actualité envi-ronnemen-
tale au second plan. Pourtant, 
la pollution reste la première 
préoccupation des Suisses, se-
lon un sondage publié en octobre 
par l’Illustré.

81,6% des Suisses, mais 
91% des Romands, se disent 
préoccupés par l’état de l’envi-
ronnement.

Cela ne se traduit guère dans 

Le mot de la fin (d'année)
la couverture médiatique de 
l’actualité ni dans les décisions 
politiques. Ce double constat – 
l’environnement comme préoc-
cupation No 1 et le hiatus entre 
cette perception et les actions 
politiques – doit nous conduire à 
plus d’engagement encore.

En février prochain, vous 
aurez la possibilité de réaffirmer 
votre soutien à l’initiative des 
Alpes et au ferroutage en re-
fusant le projet Avanti « plus » 
(voir p.2). Mais il n’est pas exclu 
que par l’un de ces paradoxes 
surprenant, un « oui » sorte des 
urnes, comme en mai dernier 
pour le nucléaire, et ce malgré 
que les Suisses soient majori-
tairement opposés au nucléaire. 
Un peu plus de cohérence ne 
nuirait pas !

Il est important que le WWF 
poursuive son travail de préser-
vation de la nature et de l’envi-
ronnement. C’est grâce à vous et 
votre générosité qu’il mène ses 
projets dans le monde, en Suisse 
et dans la région genevoise !

Un grand merci  et  mes 

meilleurs vœux pour l’an 2004. 
Puissiez-vous vous approcher 
d’un objectif de vie et tirer des 
satisfactions méritées de cette 
nouvelle année qui arrive.

Michel Chevallier
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RAPPORT
D’ACTIVITES

2003
Biodiversité -  Forêt  –
Faune - Flore

Le WWF Genève participe à la
Commission de la biodiversité du
Département cantonal de l’ inté-
rieur, de l’agriculture et de l’envi-
ronnement (DIAE), ainsi qu’à la
sous-commission « Flore », qui
préavise les dossiers relevant de
la loi sur la Forêt (une centaine
par an).

Dans ce cadre, le WWF a été
consulté ou a informé quant aux
thèmes suivants : corridors biolo-
giques et écologiques, projet de
renforcement de la population de
la perdrix grise dans la Champagne
genevoise, concept des réseaux
agro-environnementaux, gestion
de la réserve naturelle du Moulin
de Vert et enfin valeur, opportu-
nités et menaces pesant sur les
pénétrantes de verdure.

Les membres de cette commis-
sion ont également eu une pré-
sen ta t i on  de  l a  ca r tog raph ie
floristique du canton de Genève ,
qui est financée en grande partie

Avril 2004Avril 2004Avril 2004Avril 2004Avril 2004
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l'assemblée générale du

WWF Genève
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forêts d'épineux             3
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Le comité du WWF Genève a le plaisir de vous inviter à
l'assemblée générale annuelle de la section, qui aura lieu
le mardi 4 mai 2004 à 18h30, au Musée d'histoire naturelle.
L'ordre du jour est le suivant:
1) Rapport d'activités 2003 (voir page 2)
2) Présentation des comptes 2003
3) Quitus à la fiduciaire
4) Démissions/élection des membres du comité
5) Propositions individuelles (merci de nous les faire parvenir
     avant le 25 avril à l'adresse de la section)
6) Verre de l'amitié

Dès 20 heures:
LA VERSOIX, histoire d'une pétition lancée par le WWF le 2 octobre

1996, pour demander la création d'une zone protégée pour les rives de la
Versoix, similaire aux périmètres de protection des rives du Rhône et de
l'Arve, ainsi que l'inventaire des zones alluviales d'importance nationale.

Le projet de loi issu de cette démarche a été voté à l'unanimité par la
commission de l'Aménagement du Grand Conseil, puis par ce dernier en
décembre 2003.

M. Georges Gainon, chef de la division de l'information du territoire et des
procédures au Département cantonal de l'aménagement, de l'équipement
et du logement (DAEL) présentera ce projet.

Suite en page 2
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La complexité de nombreux problè-
mes scientifiques fait en sorte que
le monde académique se trouve
souvent accusé de s’enfermer dans
une tour d’ivoire. Ce reproche par-
fois infondé, perdure par manque
d’informations auprès des non-spé-
cialistes. Il est donc essentiel d’éta-
blir des ponts entre la recherche et
le public pour que les derniers dé-
veloppements de la science puis-
sent être diffusés de manière claire
et accessible.

Le réchauffement climatique fait
couler beaucoup d’encre. Certains
mettent encore en doute le rôle des
activités humaines dans le réchauf-
fement observé. Par ailleurs, il y a
souvent confusion entre divers pro-
cessus qui n’ont rien à voir avec
« l’effet de serre » : un exemple ré-
current est celui du « trou d’ozone »
que les médias et le public asso-
cient fréquemment au problème du
réchauffement de la planète. L’incer-
titude scientifique est souvent utili-
sée pour ne pas prendre les mesu-
res économiques, législatives et
technologiques qui s’imposent afin
de réduire l’ampleur du réchauffe-
ment à venir et ses conséquences
environnementales et économi-
ques.

L’information du public et des dé-

Réchauffement climatique :
Le rôle des ONG pour une meilleure information du public

cideurs politiques sur les enjeux so-
ciaux, économiques et environ-
nementaux de l’ « effet de serre »
devient ainsi primordiale car elle met
en évidence les derniers résultats de
la recherche et ne cache pas les in-
certitudes existantes. Dans ce cadre,
le WWF joue un rôle de premier plan,
puisqu’il a défini depuis quelques
années des axes prioritaires tant sur
le plan international que sur le plan
suisse, dont le réchauffement clima-
tique fait partie. Sans être alarmiste,
les documents élaborés par le WWF
renseignement de manière claire

toute personne intéressée à mieux
comprendre la problématique du
changement climatique et de ses
impacts à long terme. Le WWF, tout
comme une presse sérieuse qui ne
cherche pas à tout prix le
sensationnalisme, devient ainsi une
« courroie de transmission » privilé-
giée entre les milieux scientifiques
et le grand public.

Martin Beniston
Membre du conseil de fondation du
WWF Suisse

L'Echo du WWF
GENEVE

1 • No 17 - octobre 2004 Journal de la section genevoise du Fonds Mondial pour la Nature (WWF) Suisse

Somma i r eS omma i r eS omma i r eS omma i r eS omma i r e

Juillet 2004Juillet 2004Juillet 2004Juillet 2004Juillet 2004

L'automne, saison du vin
biologique  1
Plus fort que la peur  2

Plus fort que la guerre  3
"Ne vous énervez-pas, faites-
vous élire", entretien avec
Wangari Maathai, prix Nobel de
la paix 2004  4
Ecologique... mon cher Watson   5

Nouvelles du Panda Club  8

Femmes et hommes du WWF
Les dessins de Gérald

Herrmann ne figureront plus
en Une de ce journal. Gérald
est parti à l'étranger pour une
année en réduiant son taux
d'activité. Nous tenons à le re-
mercier de sa disponibilité et
de ses dessins, jamais dé-
pourvus d'humour!

Ne manquez  pas  en  page 6
l ' o f f r e  p r o m o t i o n n e l l e  d e s
vignerons  "b ios"  de  Genève
pour  les  membres du WWF

L’automne
est là.
L e s
grappes
pendent
sur les
c e p s
dans les
campa-
g n e s .
C’est la
saison
des fê-
tes des
vendan-
ges, des
c a v e s
ouvertes
et du
m o û t
non pas-
teurisé,
le vrai !

C’est aussi la saison idoine pour
découvrir les viticulteurs biologiques
du canton de Genève.

Dans ce canton, la viticulture bio-
logique forme l’essentiel du secteur
agricole labellisé « bourgeon », le la-
bel décerné par Bio Suisse aux cul-
tures biologiques contrôlées. Pour
preuve, le président de Bio Genève
est un viticulteur, Willy Cretegny.
Trois domaines cultivent leur raisin
et élèvent leurs vins selon les di-
rectives de BioVin, l’association spé-
cialisée en viticulture, affiliée à Bio
Suisse. Ces domaines sont le do-
maine de la Devinière, à Satigny, le
domaine des Bossons, à Peissy, et
le domaine des Balisiers à Peney.

Deux contrôles annuels
Pour garantir aux consommateurs

une qualité irréprochable de la vi-
gne au verre, les membres de BioVin
se soumettent à deux contrôles an-
nuels : l’un, l’été, ausculte la vigne ;
l’autre, l’hiver, s’attache à la vinifi-
cation.

En effet, contrairement aux vins
européens qui sont «issus de l’agri-
culture biologique», les vins bios
suisses doivent également respec-
ter des normes précises de vinifi-
cation. Celles-ci exigent une hygiène
parfaite et l’utilisation de techni-
ques économisant l’énergie et l’éli-
mination des déchets.

Côté culture de la vigne, les nor-
mes de Bio Suisse interdisent les
engrais chimiques, les insecticides
de synthèse et les herbicides, afin

de favoriser l’activité biologique du
sol et de préserver intégralement
l’environnement cultural (préda-
teurs, prairies naturelles, haies,
etc.). Nous sommes à 100 lieues de
l’épandage d’herbicide par hélicop-
tère, comme cela se pratique en-
core en Suisse romande, avec des
conséquences néfastes sur la santé
des travailleurs agricoles soumis à
cette aspersion chimique.

La vinification bio obéit à
des règles propres

Côté vinification, le coupage avec
des vins non certifiés de culture bio-
logique est interdit, la chaptalisa-
tion est limitée à 2,5 kg de sucre
par hectolitre et le sulfitage à la
moitié de la dose légalement ad-
mise. Résultat : des vins équilibrés,
qui doivent leurs qualités gustati-
ves au savoir-faire du viticulteur
plus qu’aux mélanges et adjonctions
correctrices.

La viticulture bio est à la fois nou-
velle et ancienne. La matière pre-
mière de certains grands crus du
Bordelais notamment a toujours
été cultivée sans apport chimique,
signe que cela influe sur le goût et
la finesse du produit final, le vin.

Une étude récente du Service can-
tonal genevois de protection de la
consommation (SPCo) a montré que
les vins bios suisses respectaient
leur cahier des charges et qu’ils
n’étaient pas victimes de contami-
nation par diffusion des intrants
chimiques épandus sur des parcel-
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Le portai l  www.mobilservice.ch

Vous avez envie de promouvoir
la mobilité durable dans votre
commune, votre administration,
votre entourage ou votre entre-
pr ise,  ou encore parmi les
membres de votre association
ou au sein de votre famille élar-
gie, mais vous ne savez pas
vra iment  comment  fa i re  :
Mobilservice est fait pour vous.
Cette association fondée en
1999 et soutenue notamment
par SuisseEnergie et les trans-
ports publics de la région lau-

sannoise, offre une sé-
rie de dossiers en ligne
et un newsletter élec-
tronique.

Le pub l ic -c ib le  de
Mobilser-vice, ce sont
les professionnels de la
mobi l i té ,  bureaux
d’étude, associations,
entreprises de trans-
ports publics et les élus

communaux, cantonaux et fé-
déraux.

Parmi les dossiers/études de
cas que vous trouverez sur son
por ta i l  f rancophone,  le
Pedibus, la maison du temps
et de la mobilité de Belfort, la
carte cyclable Ville-Etat à Ge-
nève, les initiatives slow-up en
Suisse romande ou des études
épidémiologiques sur l’impact
de la pollution atmosphérique
sur la santé et l’efficience éner-
gétique des Park&Ride.

L’accès à ce site est gratuit,
de même que l’abonnement au
newsletter. Un bureau romand
peut vous aiguiller dans une re-
cherche plus pointue ou vous
expliquer comment soutenir
Mobilservice. Vous pouvez le
contacter au 022 733 96 73, ou
à l’adresse

 redaction@mobilservice.ch.

Mobilservice: La mobilité durable a
son association et son portail  web

Le land art et sa vision de la
nature     2
Cétacés: de la chasse à
l'observation - visite au
sanctuaire marin ligure     3
Le projet des trois nants     4
Initiative pour la suppression
du droit de recours     6
Ecologique... mon cher
Watson     7
Brèves     7
Panda club     8
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Je ne sais si per-
sonne ne lit ce journal ou si les mem-
bres genevois du WWF sont aussi mem-
bres de la Croix-Bleue ou des ligues
anti-alcooliques. Le fait est que l'offre
des viticulteurs biologiques du canton
de Genève, paru dans notre dernier nu-
méro, n'a reçu qu'un accueil limité. A
l'heure où ces lignes sont écrites, seu-
les 21 personnes ont passé commande
de l'assortiment de vins proposé.
Faute de place, je ne peux reproduire le
bon de commande. Si cependant, vous
vouliez encore passer commande, en-
voyez-moi un mail à l 'adresse
silvana.bassetti@ties.itu.int et je vous
enverrai une photocopie dudit bon de
commande.
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RAPPORT
D’ACTIVITES

2003
Biodiversité -  Forêt  –
Faune - Flore

Le WWF Genève participe à la
Commission de la biodiversité du
Département cantonal de l’ inté-
rieur, de l’agriculture et de l’envi-
ronnement (DIAE), ainsi qu’à la
sous-commission « Flore », qui
préavise les dossiers relevant de
la loi sur la Forêt (une centaine
par an).

Dans ce cadre, le WWF a été
consulté ou a informé quant aux
thèmes suivants : corridors biolo-
giques et écologiques, projet de
renforcement de la population de
la perdrix grise dans la Champagne
genevoise, concept des réseaux
agro-environnementaux, gestion
de la réserve naturelle du Moulin
de Vert et enfin valeur, opportu-
nités et menaces pesant sur les
pénétrantes de verdure.

Les membres de cette commis-
sion ont également eu une pré-
sen ta t i on  de  l a  ca r tog raph ie
floristique du canton de Genève ,
qui est financée en grande partie
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Rapport d'activités             1
Madagascar: sites sacrés et
forêts d'épineux             3
Rapport d'activités (suite)         4, 5
Poster Panda Club                          6,7
Rapport d'activités (suite)             8
Ecologique... mon cher Watson   9
Cap sur la grande bleue           10
Les conséquences de la
sécheresse sur les rivières            11
Nouvelles du Panda Club Genève  12

Le comité du WWF Genève a le plaisir de vous inviter à
l'assemblée générale annuelle de la section, qui aura lieu
le mardi 4 mai 2004 à 18h30, au Musée d'histoire naturelle.
L'ordre du jour est le suivant:
1) Rapport d'activités 2003 (voir page 2)
2) Présentation des comptes 2003
3) Quitus à la fiduciaire
4) Démissions/élection des membres du comité
5) Propositions individuelles (merci de nous les faire parvenir
     avant le 25 avril à l'adresse de la section)
6) Verre de l'amitié

Dès 20 heures:
LA VERSOIX, histoire d'une pétition lancée par le WWF le 2 octobre

1996, pour demander la création d'une zone protégée pour les rives de la
Versoix, similaire aux périmètres de protection des rives du Rhône et de
l'Arve, ainsi que l'inventaire des zones alluviales d'importance nationale.

Le projet de loi issu de cette démarche a été voté à l'unanimité par la
commission de l'Aménagement du Grand Conseil, puis par ce dernier en
décembre 2003.

M. Georges Gainon, chef de la division de l'information du territoire et des
procédures au Département cantonal de l'aménagement, de l'équipement
et du logement (DAEL) présentera ce projet.

Suite en page 2
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Mars 2005

Convocation à
l'assemblée générale

du WWF Genève

La Terre comme être vivant    2
Neuf  actions pour faire de
Kyoto un succès    3
Le WWF en Suisse romande   4
Rapport d'activités 2004        5-8
Ecologique...
mon cher Watson    9
Biodiversité en Suisse, état
des lieux               10
Mobilisez-vous
pour nos rivières                   11
Nouvelles du Panda Club      12

Le comité du WWF Genève vous invite à l'assemblée gé-
nérale annuelle de la section, mardi 3 mai 2005 à 19h00, au
Musée d'histoire naturelle, route de Malagnou .
Ordre du jour :
1) Rapport d'activités 2004 (voir page 5);
2) Présentation des comptes 2004 (comptes et bilan seront
     distribués sur place);
3) Quitus à la fiduciaire;
4) Proposition de modification des statuts sur
    l'incompatibilité d'un mandat politique cantonal et
      d'un siège au comité de la section;
5) Démissions/élection des membres du comité;
6) Propositions individuelles (merci de nous les faire
     parvenir avant le 25 avril à l'adresse de la section);
6) Verre de l'amitié

Dès 20 heures 15:
Yves Bischofberger, qui conduit le projet "Fleur de foin"
pour le WWF, présentera son activité, images à l'appui.

Bienvenue dans ce premier numéro
2005  de l'Echo du WWF Genève. Ce
journal entame le second lustre du
XXIe siècle sous une veste remaniée,
surtout quant aux couleurs.

Le vert, qui plongeait ses racines
dans la corporate identity du WWF
Suisse des années 1980, tenait du
cliché écolo . Il était en outre peu mal-
léable dans la mise en page. Le
bordeau à cet égard est plus souple.

Avec ce numéro, deux nouveaux
contributeurs rejoignent le journal:

 - Didier Ruef, photographe ge-
nevois, formé à New York, membre
fondateur de l 'agence Pixsil
(www.pixsil.com, site conçu comme
une exposition permanente), collabo-
rateur régulier du magazine "Facts"
et auteur de deux ouvrages, nous
fournira une photo de "Une" à cha-
que numéro;

- Daniel Riveros, agronome co-
lombien, a notamment dirigé durant
trois ans le projet de par la Fondation
Pro Sierra Nevada de Santa Marta sur
l'utilisation de la biodiversité chez les
indiens Kogis. Il nous offrira des ré-
cits sur son activité.

G e n s  d u  W W F
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J e a n - L u c
Zanasco, 40 ans,
est le nouveau pré-
sident du WWF Ge-
nève. Il a été élu à
cette fonction par

l'assemblée générale 2005, en rem-
placement de Jacqueline Oggier,
qui reste membre du comité de la
section.
Diplômé en biologie, Jean-Luc
Zanasco est un spécialiste des
questions énergétiques, qu'il traite
dans le cadre de la section WWF
Genève. Il a notamment été mem-
bre du conseil d'administration des
Services industriels de Genève.
Il siège au comité du WWF Genève
depuis 2002. Le comité le remercie
et se réjouit de travailler sous sa di-
rection.

Juin 2005

Gens du WWF   1

Des communautés en
harmonie avec la nature    2

Genève-Porto Alegre, un
an de découvertes              3

8% du bois importé provient
de sources illégales    4

Ecologique... mon cher
Watson   5

Concrétisez le réseau
Emeraude à Genève!   6

Politique énergétique des
cantons: trop peu
d'incitations positives   7

Panda Club Genève   8

G e n s  d u  W W F
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Bonnes vacances!Bonnes vacances!Bonnes vacances!Bonnes vacances!Bonnes vacances!
Se reposer, ce n'est pas ne rien
faire, c'est faire autre chose,
disait Jacques Cousteau. Que
vous soyez adeptes de cette
maxime et passiez un été ac-
tif ou que vous paressiez au
soleil (enduits néanmoins de
crème solaire, sinon bonjour le
mélanome!), le WWF Genève
vous souhaite d'excellentes
vacances.

Vous trouverez en page 8 quel-
ques idées pour vos enfants,
si vous n'avez pas encore ar-
rêté votre programme estival.
Profitez-en!

Nous nous réjouisons de vous
retrouver à l'automne, en pleine

forme!

A bientôt!

Le comité du WWF Genève

L'Echo du WWF
GENEVE
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James Leape, 49
ans, succédera en
décembre à Claude
Martin à la tête du
WWF International.
M. Leape, de nationa-

lité des Etats-Unis, est avocat de for-
mation. Il travaille depuis plus de 25
ans dans le domaine de l'environne-
ment. Il a rejoint le WWF-US en 1989
et en a dirigé les programmes interna-
tionaux de conservation durant dix ans.
En 2001, il a rejoint la David and Lucile
Packard Foundation, l'une des plus
grandes organisations philantropiques
des Etats-Unis.
Claude Martin, zurichois, prend sa re-
traite après avoir  dirigé le WWF In-
ternational pendant 12 ans, après avoir
dirigé le WWF Suisse. Il restera as-
socié à divers projets et groupes de
réflexion du WWF.

Septembre 2005

Gens du WWF   1

Les neiges éternelles le
sont-elles vraiment?   1

Ma vie est mon message:
plantez des arbres!   3

Votations du 27 novembre:
oui au moratoire sur les
OGM!    4

En bref    6

Ecologique... mon cher
Watson   7

Panda Club Genève   8

G e n s  d u  W W F Les neiges éternelles le
sont-elles vraiment?

Daniel Riveros
Quand on entend parler des tro-

piques, on pense immédiate-
ment aux arbres, à l’humidité et
aux nuages d’insectes, mais on
s’imagine rarement les monta-
gnes couvertes de neige et par-
fois noyées dans une brume in-
tense. Dans les montagnes tro-
picales des Andes, en Amérique
du Sud, les écosystèmes sont
uniques : entre 3500 et 4200
mètres d’altitude on trouve les «
Paramos », des terres où les
températures sont les plus va-
riables pendant la journée, pas-
sant d’un froid glacial à d’agréa-
bles températures estivales.

C’est de ce pays de brouillard,
entre le chaud et le froid, que les
pommes de terre qui agrémentent

Suite page 2

L'Echo du WWF
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Octobre 2005

Edito               1
Les llanos               2
Pacha Mama               3
12 questions aux candidats
au Conseil d'Etat           4-5
Des arbres de Noel FSC 6
Les chiffres de l'environne-
ment               6
Ecologique, mon cher Wat-
son 7
Panda Club Genève 8
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U n  n u m é r o  s p é c i a l
Bonjour,

Vous tenez entre les mains un nu-
méro spécial du journal du WWF
Genève. Spécial car il a deux scru-
tins pour contexte, l'élection du Con-
seil d'Etat, d'une part, et la votation
du 27 novembre, d'autre part.
Vous le savez sans doute, le 27 no-

vembre, nous voterons sur l'initia-
tive qui demande un  moratoire
de 5 ans sur
le recours
aux OGM
dans l'argriculture suisse. Le WWF
soutient ce texte.
Vous trouverez dans ce journal
une brochure (c.f. image ci-con-
tre) expliquant pourquoi ce sou-
tien.
Le soutien que VOUS voudrez
nous apporter par le biais du bul-
letin de versement encarté dans
ce journal sera intégralement
versé au budget de cette campa-
gne.

Par ailleurs, la double page cen-
trale vous présente les réponses
des quelques candidats au Con-

seil d'Etat aux douze questions que
le WWF leur a posées. Cette en-
quête, réalisée avant l'élection du
Grand Conseil, ne reflète pas les
choix exprimés ce 9 octobre par les
Genevoises et les Genevois, en ce
sens que l'aspirante-candidate de
l'Alliance de gauche y figure, dé-
sormais à titre documentaire.

www.sans-ogm.ch
www.wwf.ch/ogm

2002 2003 2003 2003

2004 2004 2004 2004

2005 2005 2005 2005



DIX aNs de Unes
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Paraît quatre fois par an              Mars 2006

Assemblée générale
du WWF Genève

Post Tenebras Lux 2
Les forêts ne servent pas à fa-
briquer du papier toilette       3
Exploitations forestières et
nature sont compatibles         4
Rapport d'activités 2005       5-8
Ecologique... mon cher
Watson 9
Appel au nouveau Conseil
d'Etat             10
La page du Panda Club        12

Le comité du WWF Genève a le plaisir de vous inviter à l'assem-
blée générale annuelle de la section, mardi 2 mai 2005 à 19h30,
pour la partie statutaire, et à 20h30 pour une présentation "na-
ture", dans les locaux du Musée d'histoire naturelle.
Ordre du jour :
1) Rapport d'activités 2005 (voir page 5);
2) Présentation des comptes 2005 (comptes et bilan seront
     distribués sur place);
3) Quitus à la fiduciaire;
4) Démissions/élection des membres du comité;
5) Propositions individuelles (merci de les faire parve-
     nir avant le 25 avril à l'adresse de la section);
6) "Les étangs de la Dombes, futur parc suburbain?",
      présentation audiovisuelle par Patrick Durand du bu-
     reau d'ingénieurs-conseils Ecotec.
       A proximité de Bourg-en-Bresse, ces étangs, inscrits
     au réseau européen d'aires protégées Natura 2000,
    sont menacés par leur succès public. Quelle ges-
      tion, quel avenir pour eux? (Détails en page 4)
7) Verre de l'amitié

Jacqueline Oggier, élue au comité
du WWF Genève en 1997, présidente
de la section de 2002 à 2005, a quitté
le comité à la fin de l'année. Merci à
cette ingénieur ETS en gestion de la
nature pour ces dix années au sein
du comité et pour la lourde tâche que
représente la responsabilité d'une
section. Jacqueline reste proche du
WWF, puisqu'elle travaille au bureau
romand du WWF suisse. A bientôt
Jacqueline!
Claude Martin a quitté la tête du
WWF International, après 12 ans pas-
sés au poste de directeur général. A
cette occasion, le WWF Genève lui a
écrit une lettre de remerciement,
dans laquelle il relève notamment
que "l’écologie a vécu au moins deux
révolutions durant les années que tu
as passées à la tête des WWF Suisse
et International : la globalisation des
phénomènes et des enjeux, d’une part,
et la mise en œuvre d’une approche
collaborative avec les pouvoirs pu-
blics et le secteur privé, d’autre part.
Tu as su anticiper, faire accepter et
accompagner ces deux tournants es-
sentiels. Malgré ces nombreuses réa-
lisations, tu es resté discret et acces-
sible. En cela aussi, tu es un modèle
pour nous."

G e n s  d u  W W F
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Après le passage de Katrina, en Louisiane, à Chalmette. Le sol est couvert d'hydrocarbures
échappés de la raffinerie voisine. Les maisons doivent être détruites et la zone décontaminée
avant tout retour de la population.

Paraît quatre fois par an              Mai 2006

Découvrir la nature dans
le jardin   2
Le parc national, un mor-
ceau de nature alpine   3
Venez nettoyer le Léman!     4
Ecologique. . .  mon cher
Watson  5
Campagne 2006  éc la i -
rage  6
Pétition: limiter les loisirs
motorisés dans les Alpes   7
La page du Panda Club   8

L'assemblée générale du WWF Ge-
nève, le 2 mai dernier, a élu les per-
sonnes suivants au comité:

Jean-Luc Zanasco,
président. Diplômé en
biologie, Jean-Luc est un
spécialiste des questions
énergétiques, qu'il traite

dans le cadre de la section. Il a no-
tamment été membre du conseil d'ad-
ministration des Services industriels
de Genève. Il siège au comité du
WWF Genève depuis 2002 et préside
la section depuis 2005.
Caroline Pirenne, vice -présidente
et trésorière. Caroline est
aussi active dans l’asso-
ciation Actares, qui milite
pour que les entreprises
suisses cotées en bourse
respectent les critères du développe-
ment durable.

G e n s  d u  W W F
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Le WWF vous souhaite un
excellent été au sommet

L'Echo du WWF
GENEVE

1 • No 25 - septembre 2006 Journal de la section genevoise du Fonds Mondial pour la Nature 

S
o
m

m
A
i
r
e

Après le passage de Katrina, en Louisiane, à Chalmette. Le sol est couvert d'hydro-
carbures échappés de la raf nerie voisine. Les maisons doivent être détruites et la 
zone décontaminée avant le retour de la population.

Paraît quatre fois par an                  Septembre 2006

Cl imat :  y  a - t - i l  encore 
un espoir?           2              
Un vi l lage énergétique-
ment autosuffisant   3
Un jardin sans entretien     4
Ecologique... mon cher Wat-
son       5
Centre commerciaux et 
énergie       6
U n  l i v r e  d ' u n  c o l l a -
borateur du WWF   7
La page du Panda Club        8

Alors que   le précédent journal était 
déjà sous presse, nous avons eu la 
douleur d’apprendre le décès de Mar-
guerite Wieser, ancienne présidente 
du WWF Genève de 1994  1998. Par 
la présence de Françoise Chappaz aux 
obsèques, le Comité a tenu à exprimer 
sa sympathie à la famille de celle qui 
fut une présidente ef cace, énergique 
et chaleureuse. L’écologie était un des 
domaines que Marguerite tenait à dé-
fendre dans toutes les occasions et le 
WWF a béné cié de son engagement 
et de sa disponibilité.Toujours au 
fait de l’actualité internationale, elle 
replacait, dans un contexte mondial, 
les actions locales de la section. Nous 
renouvelons à son époux, Thomas, 
à ses enfants, Sybille, Simone, Do-
minique et Daniel nos très sincères 
condoléances.

Gens du WWF

© Didier Ruef  / pixsil.com

La pluie après la canicule, le scé-
nario estival devient classique. 

Disons-le franchement: le temps 
beau et chaud n'est pas pour nous 
déplaire. Dommage qu'il nuise à la 
végétation, aux glaciers, aux cours 
d'eau, etc... L'environnement est en 
quête d'un nouvel équilibre, aidons-
le par un comportement responsa-
bée, notamment quant à l'énergie.

Peu de nouveautés formelles 
dans ce journal, qui est fait 

pour la première fois sur un nou-
veau logiciel de mise en page. Pa-
geMaker a fait son temps.

Nouvel outil veut dire nouvel-
les possibilités graphiques. 

L'Echo du WWF Genève est lui 
aussi un écosystème en quête d'un 
nouvel équilibre visuel. Souhaitons-
lui de le trouver.

L'Echo du WWF
GENEVE
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En Inde, à Alang, des milliers d'ouvriers dépècent à mains nues les navires en  n 
de vie que leur capitaine fait échouer sur la plage au 
terme de leur dernier voyage.

Paraît quatre fois par an                  Décembre 2006

L'hibernation, une stratégie d'éco-
nomie d'énergie           2              
Papier à usage ménager:peu 
de progrès en un an   3
L'évêque a dit...      4
Ecologique... mon cher Wat-
son       5
Eclairages publics: Genève 
en queue de peloton     6
C e n t  a n s  d e  n a t u r e 
à Genève   7
La page du Panda Club        8

© Didier Ruef  / pixsil.com

sont que quelques exemples ds 
conséquences de cete nouvelle si-
tuation. 

Il y a des habitudes à secouer 
pour retrouver un équilibre. Je 

vous souhaite pour 2007 de savoir 
secouer quelques habitudes - de 
tous ordres d'ailleurs - pour réiven-
ter un nouvel art de vivre.

A l'an prochain!

On pensait avoir tout vu en 2003, 
lors de l'été caniculaire. 2006 a 

été encore plus fou, avec un été "in-
dien", comme les média l'on dit, qui 
a duré jusqu'en novembre avec des 
températres diurnes de plus de 20 
degrés.

Que sera-t-il de cet hiver 2006-
2007? Bien malin qui le dira. 

Au -delà du débat sur les causes du 
réchauffement, celui-ci est désormais 
avéré. Nous ne connaîtrons probable-
ment plus les hivers  enneigés de no-
tre enfance ni l'Arve ou la rade gelée 
comme nos parents ou nos grands-
parents l'on connue.

Cette évolution est une invitation 
à la modération dans nos com-

portements. Comment ne pas voir que 
nous sommes vulnérables? La mon-
tagne qui descend sur les villages, les 
pluies torrentielles qui emportent rou-
tes et ponts, les récoltes menacées, le 
prix des céréales au maximum, ce ne

Paraît quatre fois par an                  Mars 2007

Assemblée générale 
2007 du WWF Genève

Le comité du WWF Genève vous invite à l'assemblée gé-
nérale de la section, mardi 15 mai 2007 à 19h30, dans les 
locaux du Musée d'histoire naturelle, 1, route de Malagnou.
Après la partie statutaire une présentation aura lieu dès 
20h30.
Ordre du jour :
1) Rapport d'activités 2006 (voir page 5);
2) Présentation des comptes 2006 (comptes et bilan seront 
    distribués sur place);
3) Quitus à la fiduciaire;
4) Démission/élection des membres du comité;
5) Propositions individuelles (merci de les faire par- 
     venir avant le 7 mai à l'adresse de la section);
6) "Vivre sur une seule planète: les quartiers durables", 
présentation par Françoise Chappaz, secrétaire régio-
nale du WWF Genève
7) Verre de l'amitié

L’ornithologue, naturaliste et écrivain 
genevois Paul Géroudet est décédé 
le 23 novembre dernier à l’aube de ses 
89 ans. L'ornithologie suisse et franco-
phone a perdu un père spirituel qui a 
montré la voie à des générations de 
protecteurs des oiseaux et de la nature. 
Avec Maurice Blanchet, Jacques Bur-
nier et Robert Hainard, Paul Géroudet 
a été un pionnier pour la protection de 
la nature dans le canton. La création 
de réserves naturelles, la législation 
pour la protection des monuments, de 
la nature et des sites et la protection 
de plusieurs sites naturels importants 
lui doivent beaucoup.
Paul Géroudet était membre d’honneur 
de sociétés scientifiques et de protec-
tion de la nature, consultant auprès du 
WWF international, expert auprès du 
Conseil de l’Europe et docteur honoris 
causa des Universités de Neuchâtel et 
de Genève.
Didier Ruef, dont nous publions 
régulièrement les photos, a obtenu 
le premier prix de la catégorie «étran-
ger» du Swiss Press Photo 2006, qui 
récompense les meilleures photos de 
presse. Il a été primé pour ses images 
de New Orleans après le passage de 
cyclone Katrina. Nous avons publié 
des photos de ce reportage en mai et 
septembre dernier. 

Gens du WWF

© Didier Ruef  / pixsil.com - Nadjaf  (Irak): un autollant sur un bus public.
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L'Echo du WWF
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Trimestriel 
Septembre 

2007
Les chiffres du mois

75%: c'est le taux de réduction de 
la population de lions d'Afrique en 
dix ans. Le nombre de ces félins 
est en effet passé de 100'000 à 
23'000. La moitié d'entre eux vit en 
parcs et réserves.

76%: c'est le taux de recyclage 
des emballages en PET en Suis-
se en 2006. Pour le verre, le taux 
s'établit à 96% et pour l'aluminium 
à 90% .

30%: c'est la part de Genève 
aux ventes nationales de courant 
électrique «vert». Près du tiers 
du courant labellisée Natur Made 
Star vendu en Suisse est en effet 
vendu dans notre canton.

3,3 millions de tonnes: c'est la 
quantité de nourriture jetée cha-
que année à la poubelle par les 
ménages de Grande-Bretagne. 
Le chiffre pour la Suisse n'est pas 
disponible.

"Personne ne peut regarder les restes des villes antiques sans être frappé 
par la netteté avec laquelle les murs les séparaient de leur environnement 
naturel, paysages ou nature à l'état sauvage. L'urbanisme moderne vise à 
l'aménagement de la nature et à l'urbanisation dans des régions entières, 
ce qui efface de plus en plus la disticntion entre la ville et la campagne. 
Il est possible que ce courant conduise à la disparition des villes mêmes 
telles que nous les connaissons aujourd'hui".

Hannah Arendt, "La crise de la culture", 1954

Selon la formule consacrée, vous 
tenez entre vos mains la nouvelle 
version du journal de section du 
WWF Genève. Il ne s'agit pas de 
chercher la nouveauté pour elle-
même, mais d'améliorer la lisibilité 
et l'intérêt du journal en introdui-
sant des rubriques  xes, que vous 
retrouverez à chaque numéro et 
en rendant les pages plus belles et 
plus faciles à parcourir.
Ce journal c'est - avec l'assemblée 
générale annuelle - le seul contact 
direct que vous avez avec votre 
section cantonale WWF. D'où l'im-

portance pour nous, comité de 
section, d'en faire un vrai outil de 
communication.
Les écoquartiers occuperont à 
l'avenir une place importante 
dans le journal, comme dans l'ac-
tivité du WWF Genève. Genève, 
canton urbain, a certes des es-
paces naturels à préserver; mais 
l'enjeu principal des années à 
venir tourne cependant autour 
de son développement et de son 
écobilan urbain.
Vous en trouverez le refelt dans 
ce journal, dès ce numéro.
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L’octroi du Prix Nobel de la Paix à Al 
Gore et au Groupe d’experts inter-

gouvernemental sur l’évolution du climat 
(GIEC) «est une reconnaissance claire 
du mouvement mondial qui s’est donné 
pour but de stopper les changements 
climatiques», a déclaré Hans Verolme, 
directeur du programme du WWF Inter-
national sur les changements climati-
ques. «Ce prix reflète l’admiration que 
nous avons tous pour le travail du GIEC 
et la gratitude que nous avons pour Al 
Gore».

Achim Steiner, directeur exécutif du 
Programme des Nations Unies pour 

l’environnement (PNUE) a pour sa part 
souligné que le comité Nobel avait clai-
rement indiqué que le combat contre les 
changements climatiques était un enjeu 
central pour la paix et la sécurité au 21e 
siècle. Il importe désormais de traduire 
les espoirs que fait naître ce prix dans 
un accord de réduction des émissions 
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7000: c'est le nombre maximum 
de tigres vivant à l'état sauvage 
sur la planète.

9000: c'est le nombre de tigres  vi-
vant en captivité, la majorité aux 
Etats-Unis et en Chine.

5000: c'est le nombre de bouteilles 
de vin d'os de tigre proposés à la 
vente sur des sites chinois de 
vente aux enchères et découverts 
dans le cadre d'une enquête de 
TRAFFIC, le réseau de monitoring 
du tra c d'animaux protégés du 
WWF.  Le commerce de produits 
issus du tigre est interdit.

4000: c'est le nombre de tigres 
détenus dans des "fermes de re-
production" en Chine.  Les inves-
tisseurs dans ces fermes poussent 
pour la légalisation du commerce 
des produits du tigre, ce qui aurait 
pour conséquence l'extinction des 
tigres sauvages."La civilisation se mesure non à son emprise sur la nature. mais à la quan-

tité, à la qualité, à la sauvagerie de nature qu'elle laisse subsister".
Robert Hainard, "L'homme veut posséder la nature" (1947), www.hainard.ch

qui s’appliquera au-delà de 2012, 
échéance du protocole de Kyoto.

Le GIEC et son président, le Dr 
Rajendra Pachuri, ont calculé le 

prix de la paix et de la stabilité de la 
planète: il en coûterait 0,1% du PNB 
mondial durant 30 ans pour combat-
tre les changements climatiques et 
éviter l’instabilité, les tensions et les 
conflits qui lui sont associés, a indi-
qué M. Steiner.

M. Denzil G. M. Miller, secrétai-
re exécutif de la Commission 

pour la conservation des ressources 
marines vivantes de l’Antarctique 
(CCAMLR) a reçu la Duke of Edinbur-
gh Conservation Medal lors d’une 
cérémonie au palais de Buckingham. 
Cette médaille est la plus haute dis-
tinction décernée par le WWF. M. 
Miller a joué un rôle-clé dans la mise 
en œuvre d’une gestion durable de la 
pêche dans les mers du Sud.

G e n s  d u  W W F
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Monique Tête nous a quitté début 
janvier. Engagée en 1987 pour 

prendre en charge le matériel pédago-
gique et la documentation au Secréta-
riat romand du WWF Suisse à Vernier, 
elle a transformé en quelques années 
la bibliothèque en un vrai centre de do-
cumentation et créé des centaines de 
dossiers conférence utilisés par des 
milliers d’enfants et d’adolescents.

En plus d'être une grande profes-
sionnelle, Monique était une mili-

tante infatigable: il n’est d'exposition, 
de stand, de journée «porte ouverte» 
auquel elle n’ait été associée avec 
autant de modestie que d’efficacité.

Après une retraite anticipée, en 
2002, elle a brièvement rejoint le 

comité du WWF Genève où elle a col-
laboré au journal.

Cultivée, digne, souriante et pro-
fondément humaine, Monique a 

apporté une contribution importante à 
la bonne ambiance qui régnait à Ver-
nier et au rayonnement du WWF en 
Suisse romande.

Le WWF Genève exprime son ami-
tié à sa famille.

G e n s  d u  W W F
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Assemblée générale 
2008 du WWF Genève

Le comité du WWF Genève a la plaisir de vous inviter à l'assemblée 
générale de la section, mardi 6 mai 2008 à 19h30, dans les 
locaux du Musée d'histoire naturelle, 1, route de Malagnou. 
Après la partie statutaire une présentation aura lieu, dès 20h30.

Ordre du jour :
1) Rapport d'activités 2007 (voir pages 3-6);
2) Présentation des comptes 2007 (comptes et bilan 
    seront distribués sur place);
3) Quitus à la fiduciaire;
4) Démission/élection de membres du comité;
5) Propositions individuelles (veuillez les faire par-
    venir avant le 1er mai à l'adresse de la section);
6) Présentation de la "Charte des jardins: un engage-
    ment pour la biodiversité" par Fabrice Lombard,
    ingénieur HES en Gestion Nature et membre du
    comité du WWF Genève.
7) Verre de l'amitié
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Une équipe d’inventeurs de l’Etat de 
Rhode Island aux Etats-Unis a reçu 

le prix décerné par le WWF International 
dans le cadre de la 3e édition de son 
concours pour des équipements de pê-
che intelligents.

L’équipe gagnante, composée de Ja-
mes O’Grady, de Philip Ruhle Sr et 

de son fils Philip Ruhle Jr et de Jonathan 
Knight, pêcheurs, et de Laura Skrobe et 
David Beutel, spécialistes en équipe-
ments de pêche, a mis au point un sys-
tème qui permet de capturer le haddock 
en réduisant les prises annexes sans 
valeur commerciale. Ce système tire 
parti de la tendance du haddock à na-
ger vers la surface, alors que les autres 
poissons nagent vers les profondeurs.

Marina Silva, Ministre brésilienne de 
l'environnement (voir son portrait 

dans l'Echo du WWF No 10, décembre 
2002) a démissionné en mai dernier, ac-
cusant la "stagnation" du gouvernement 
en matière d'écologie. Son départ fait 
notamment suite à la décision du prési-
dent Lula d'autoriser la construction de 
barrages hydroélectriques en Amazonie

G e n s  d u  W W F
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"Consommer de la viande de baleines et de dauphins représente un ris-
que réel, mais personne n'en parle".
Tetsuya Endo, professeur à l'Université d'Hokkaido (Japon), à propos de la 
persistance de la pratique de la chasse à la baleine par  le Japon, sous 
couvert de recherches scientifi ques. Des tests ont montré que le taux de-
mercure dans la chair de ces mammifères marins la rendait impropre à la 
consommation

Les chiffres du mois
50%: c'est la part des gaz à effet 
de serre émise par l'agriculture en 
Nouvelle-Zélande, ramenée à la 
quantité totale de gaz émise par 
ce pays.
2021: c'est la date que s'est fi xé 
le Costa Rica pour être neutre en 
matière de gaz à effet de serre.
1996: c'est la date à laquelle le 
Costa-Rica a introduit une taxe sur 
les combustibles  fossiles.
5'000'000: c'est le nombre d'ar-
bres plantés en 2007 par le Cos-
ta-Rica.
75%: c'est le pourcentage de ré-
duction des gaz à effet de serre 
que l'Islande  veut atteindre d'ici 
2050.

Visitez le site web 
de la section!

Le WWF Genève dispose dé-
sormais de son site web à 
l'adresse www.wwf-ge.ch.
Vous y trouverez un dossier sur 
les éco-quartiers; les archives 
des journaux de section depuis 
2006 et diverses autres infor-
mations relatives à la section.

Etats-Unis; 1998 © Didier Ruef  / pixsil.com
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Denis Landebergue, genevois, res-
ponsable de la protection des zones 

humides au WWF International, a reçu 
la distinction annuelle décernée par la 
convention de Ramsar sur les zones hu-
mides.

Cette distinction récompense près 
de 10 ans de travail de protection 

des oiseaux, de réhabilitation des zones 
humides et de définition de nouvelles 
zones protégées par la convention de 
Ramsar. Denis a contribué à faire ins-
crire 84 millions d'hectares à l'inventaire 
de cette convention.
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"Il faut prévoir le moment où il faudra reproduire la nature, produire tels ou 
tels objets ne sera plus suffi sant; il faudra reproduire ce qui fut la condi-
tion élémentaire de la production, à savoir la nature: avec l'Espace, dans 
l'Espace." Henri Lefebvre, 1968 Azerbaijan; 2006 © Didier Ruef  / pixsil.com

Avec le WWF à la Constituante!
Le 19 octobre, 

vous élirez 
les 80 membres 
de l'assemblée 
constituante.

L'enjeu: re-
défi nir nos 

institutions et 
réécrire les rè-

gles qui régissent  notre vie en 
commun.

Le WWF Ge-
nève présen-

te deux candi-
dats sur la liste 
de la Fédération 
associative ge-
nevoise (FAGE), 
"Associations de 
Genève" (liste
No 18): Boris Calame (photo de 
gauche) et Michel Chevallier, tous 
deux membres du comité du WWF 
Genève depuis plusieurs années.

Voir en pages 4 et 5
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Ce numéro de l'Echo du WWF Ge-
nève ne comporte que quatre pa-

ges, Il a été réalisé spécialement pour 
la votation du 30 novembre prochain.

Parmi les dix questions qui vous 
sont posées (onze avec la ques-

tion cantonale subsidiaire), vous trou-
verez l'initiative fédérale des radicaux 
zurichois intitulée "Droit de recours 
des organisations: Assez d'obstruc-
tionnisme - Plus de croissance pour 
la Suisse!" qui vise à limiter très forte-
ment le droit de recours des organisa-
tions d'utilité publique, dont le WWF.

Il est piquant qu'alors que la crise 
financière mondiale est unanime-

ment attribuée au manque de règles 
et contrôles étatiques, cette initia-
tive veuille démanteler un système de 
contrôle et de régulation qui a fait ses 
preuves depuis plusieurs décennies.

Il ne faut pas se leurrer: ce texte n'ex-
prime pas le génie radical - un parti 

qui est à l'origine de la Suisse moder-
ne et qui a su - sauf à Zurich - repré-
senter jusqu'à aujourd'hui les classes 
sociales dans leur ensemble. Non, ce 
texte est issu de la tendance "dure" de 
ce parti, celle qui à force de cécité et 
d'arrogance est à l'origine du crash de 
Swissair ou de l'affaire Kopp.

Cette initiative défend des intérêts 
étroits et bileux. Elle manque de 

souffle et exhale la rancoeur. Elle ins-
trumentalise l'épisode malheureux du 
stade de football de Zurich, combattu 
sans tout le discernement nécessaire.

La démocratie directe est l'honneur 
de la Suisse. Le WWF ne craint pas 

ce scrutin, car le peuple est sage. Ces 
quatre pages ne font que souligner les 
nombreuses raisons de refuser cette 
intitiative. Sagement. Sûrement. Com-
me l Le droit de recours des associa-
tions est généralement bien perçu 
par les citoyens suisses. Quels en 

Un numéro spécial
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Les chiffres du mois

Le droit de recours est peu uti-
lisé - et encore moins par les 

organisations de protection de 
l'environnement. La preuve par 
les chiffres:
En 2007, il y a eu 318 recours en 
Suisse.
76% ont été acceptés.
66% ont permis d'améliorer la si-
tuation de la nature par rapport au 
projet intitial.
Seuls 8 sont montés au Tribunal 
fédéral.
Seuls 22 sont montés au Tribu-
naux administratifs.
99% des recours sont déposés 
par des particuliers.
Conclusion: Pour atteindre les 
buts poursuivis par l’initiative, il 
faudra supprimer le droit de re-
cours des particuliers.

1. Respecter la volonté populaire et ga-
rantir la qualité des constructions
L’initiative contre le droit de recours 
fait furieusement penser à l’initiative 
de l’UDC sur les naturalisations: les 
deux font appel à la «volonté populai-
re» contre les bases légales de droit 
public. Selon ces textes, le peuple 
et les parlements devraient pouvoir, 
dans certains cas, passer outre les 
dispositions légales. 
2. N’autoriser que la protection des 
intérêts privés?
L’initiative pour la suppression du 
droit de recours veut laisser aux seuls 
privés la faculté de s’opposer à un 
projet adopté par un vote. On arrive-
rait à la situation où seuls les privés 
pourraient faire recours pour préser-
ver leurs intérêts. En revanche, les 
organisations qui s’engagent pour le 
bien public ne pourraient plus agir. 
3. Une erreur de raisonnement au dé-
triment de l’environnement
L’initiative sur le droit de recours des 
organisations veut accélérer les pro-
cédures. Lorsque 99% de tous les 
recours contre les demandes d’auto-
risations de construire sont déposés 
par des privés, l’on voit mal où l’initia-
tive veut en venir en disqualifi ant les 
organisations environnementales.
4. Peu claire et malhonnête
L’initiative des radicaux contre le 
droit de recours des organisations 
veut supprimer, dans les faits, le droit 
des organisations de remplir leur rôle 
d’«avocats de la nature», mais sans 
le dire explicitement. 
5. Retarder plutôt qu’accélérer les 
procédures
L’initiative veut faciliter et accélérer 
la construction, mais elle conduira à 
l’inverse. Elle veut supprimer le droit 
de recours des organisations APRES 

Six arguments pour un NON clair
l’adoption d’un projet par le peuple ou 
un parlement. Si l’initiative est adop-
tée, les autorités ne traiteront plus le 
détail des projets seulement après 
le vote populaire ou la décision de la 
commune, mais avant. Ainsi, le vote 
de nombreux projets sera différé.
6. Impossible à mettre en œuvre
Les projets de construction sont des 
processus compliqués, que le peuple 
ne peut contrôler dans tous ses détails 
lors d’une votation. Aujourd’hui, les ci-
toyens prennent seulement une déci-
sion de principe et comptent sur le fait 
que les autorités, l’administration et 
les organisations habilitées à recourir 
veillent à la conformité au droit du pro-
jet. A l’avenir, ce serait le peuple qui 
devrait évaluer tous les détails!

L'Echo du WWF
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née. Avant même sa parution, l’ouvra-
ge avait été violemment attaqué par 
l’industrie. Cette biologiste marine est 
à l’origine d’une prise de conscience 
et d’un changement de cap aux Etats-
Unis quant aux substances chimiques. 
Elle est souvent citée comme l’une 
des fondatrices de l’écologie moder-
ne. Elle est décédée en 1964. Elle a 
reçu à titre posthume la Médaille pré-
sidentielle de la liberté, la plus haute 
décoration civile aux Etats-Unis.

Marché en Irak

Paraît quatre fois par an                  Juin 2007

© Didier Ruef  / pixsil.com

Gens du WWF
Fabrice Lombard 
a été élu au comité 
du WWF Genève 
lors de l’assemblée 
générale du 15 mai 
dernier. Cet ingé-
nieur HES en gestion 
de la nature est né à 
Genève en 1978. Sa 

formation à l’école de Lullier et les sta-
ges qu’il avait accomplis avant ses étu-
des, pour le WWF à Madagascar, com-
me pêcheur professionnel, travaillant 
au suivi télémétrique de sangliers et de 
renards, en font un bon connaisseur de 
la nature et de notre région. Son apport 
est précieux au sein du comité. Bienve-
nue Fabrice !

Voilà 20 ans que Françoise Chappaz 
est la secrétaire de la section gene-
voise du WWF. Normal qu’il me semble 

la connaître depuis toujours ! Et en 
plus, elle ne change pas. Françoise, 
le comité te remercie de tout ce que 
tu apportes à la section, de tes in-
nombrab les 
contacts qui 
permettent de 
faire avancer 
bien des dos-
siers, à ton 
rire commu-
nicatif, sans 
parler des heures nombreuses que 
tu consacres à l’association. Merci ! 

Rachel Carson, auteure du livre “Le 
printemps silencieux” (1962) mettant 
en garde contre les dégâts irréversi-
bles que les substances chimiques 
toxiques utilisées par l’industrie et 
les pesticides allaient causer à l’en-
vironnement aurait 100 ans cette an-

Le WWF 
vous souhaite

de bonnes
vacances

2006 2006 2006

2007 2007 2007 2007

2006

2008 2008 2008 2008

Dix ans d'engagement
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Invitation à l’assemblée générale 2009 du WWF Genève
Le comité du WWF Genève a le plaisir de vous inviter à l’assemblée générale de la section,
mardi 5 mai 2009 à 19h30, dans les locaux du Musée d’histoire naturelle, 1, route de Malagnou.
Une présentation publique aura lieu à 20h30, au terme de la partie offi cielle.
Ordre du jour:
1) Rapport d’activités 2008 (voir pages 3-5);
2) Présentation des comptes 2008 (comptes et bilan seront

distribués sur place);
3) Quitus à la fi duciaire;
4) Démission/élections de membres du comité;
5) Propositions individuelles (merci de les faire parvenir

 avant le 1er mai à la section);
6) Présentation "Terre, 21e siècle: état des lieux et perspec-

tives" par Jean-Luc Zanaso, président du WWF Genève. Cette présentation mon-
trera premièrement les défi s importants, changements climatiques et maintien de 
la biodiversité, que l'humanité doit affronter en ce 21e siècle. La deuxième partie, 
pragmatique, présentera des exemples concrets pour relever ces défi s et assurer 
la stabilité de nos sociétés;

7) Verre de l’amitié.
Nous nous réjouissons de vous voir nombreux!

Vous trouverez encarté dans ce journal un for-
mulaire d’initiative «Voie libre pour la mobilité 
douce».

Cette initiative législative cantonale a été lan-
cée par l’association actif-trafi C. Elle est sou-
tenue par une série de partis politiques et d’as-
sociations, dont le WWF Genève.

Pour le comité de la section, ce texte doit per-
mettre d’imposer une approche plus proactive 
quant à la mobilité douce (piétons, deux-roues 

non motorisés) dans l’urbanisme et dans la 
gestion de l’espace public, en imposant sa pri-
se en compte dès l’origine dès projets conduits 
par les collectivités publiques et les privés. Trop 
souvent, en effet, cette mobilité n’est considé-
rée que lorsque les projets sont bouclés et elle 
ne bénéfi cie que d’une attention distraite.

Nous vous invitons à signer ce texte et à le 
renvoyer à l’adresse fi gurant sur le formulaire.

Signez l’initiative «Voie libre pour la mobilité douce»!
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CEVA, le train vers l ’avenir pour Genève
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Le 29 novembre prochain, nous 
sommes  appelés aux urnes pour 

nous prononcer sur le CEVA, la liaison 
ferroviaire qui mettra la gare Cornavin à 
portée de rail de la gare des Eaux-Vives et 
d’Annemasse.

Ce scrutin qui n’a pas eu lieu durant 
les plus de dix années qui nous sé-

parent du début des études du CEVA, vient 
aujourd’hui après que les travaux ont dé-
marré et que la Confédération a accepté 
de payer 57% de la facture. Pourquoi? Les 
opposants au CEVA n’ont vu la lumière 
que lorsqu’ils ont compris que ce train bé-
néficierait aussi à la «racaille» française. Il 
ne faut dès lors pas s’étonner de l’absence 
d’arguments a vacuité de la réflexion de 
ceux qui veulent torpiller le projet le plus 
porteur d’espoir que Genève a connu de-
puis une génération au moins.

Le raccordement ferrovaire du pied du 
Salève, que les opposants au CEVA 

mettent en avant, n’offre aucune des 
qualités que l’on trouvera présentées ci-
dessous. L’affirmation selon laquelle les 
sommes affectées au CEVA pourraient par 
exemple servir à étendre la prise en charge 
scolaire, est un pur mensonge. Le  budget 
d’investissement de l’Etat est totalement 
distinct du budget de fonctionnement. Et 
Berne ne finance pas les écoles! 

Le CEVA est le colonne vertébrale du  
réseau de transports publics, que le 

canton développe à marches forcées de-
puis deux législatures, pour combler ses 
dix ans (au moins!) de retard sur le reste 
du pays. Il reliera des zones densément 
peuplées et inscrira en particulier le quar-
tier Praille-Acacias-Vernet dans le réseau 
de transports publics pour l’ancrer au reste 
de l’agglomération. Au final, le CEVA per-
mettra d’aller de Champel à Palexpo, de 
Chêne-Bourg à Nyon, de Satigny à Lancy 
ou de Versoix aux Eaux-Vives, sans chan-
ger de train.

Des mesures d’aménagement com-
plémentaires seront mises en œuvre 

à la faveur de sa réalisation, dont notam-

ment la création d’une voie verte de la 
Gare des Eaux-Vives à Chêne-Bourg. 
Elle offrira à la population une pénétrante 
de verdure qui suivra son tracé souterrain  
jusqu’au cœur de Genève.

Les études réalisées depuis des an-
nées démontrent l’importance et la 

pertinence de ce grand projet pour Ge-
nève, en termes de mobilité, de qualité de 
vie et mitigation des impacts environne-
mentaux de l’agglomération.

Tout est prêt pour débuter les travaux 
de cette infrastructure souterraine. Sa  

réalisation entièrement en site propre et 
ses quatre gares souterraines, à Carouge-
Bachet, Champel-
Hôpital, Eaux-Vives 
et Chêne-Bourg, sont 
économes en sur-
faces - une denrée 
rare à Genève - et 
permettront de va-
loriser d’importants 
espaces en créant 
notamment du loge-
ment.

La charge de tra-
fic motorisé ac-

tuelle place Genève 

dans une situation permanente de hors 
la loi par rapport à l’Ordonnance fédérale 
pour la protection de l’air (OPair), alors 
même que la demande de mobilité est en 
forte progression. Nous devons y répondre 
sans nuire à la qualité de vie des habitants 
actuels et futurs.

Nous avons à faire un choix sur le futur 
de Genève et de sa qualité de vie. 

Genève est au cœur d’une région qui se 
développe. Pour le CEVA, pour des dépla-
cements rapides et confortables qui pré-
servent Genève des nuisances, le comité 
du WWF Genève, vous invite à voter OUI 
le 29 novembre prochain.
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Sept milliards de terriens veulent une 
vie décente. Or, nos modes de vie sont 

voraces en énergie. Deux dé s se dres-
sent entre nous et la dignité économique 
généralisée: accroître d’un facteur cinq la 
productivité des ressources terrestres et 
développer un mécanisme de distribution 
équitable. Comment faire pour le premier 
point?

Nous pouvons réduire l’intensité en car-
bone de l’énergie que nous utilisons 

(la part de sources produisant du CO2), ré-
duire l’intensité énergétique de notre mode 
de vie (améliorer le rendement de nos 
outils) et réduire notre niveau de vie.

L’approche conventionnelle veut réduire 
de 70% l’intensité en CO2 de notre 

énergie, de 15% l’intensité énergétique de 

notre mode de vie et de 15% notre niveau 
de vie. Ainsi le veut l’auto agellation am-
biante: préserver la planète doit faire mal. 
Vraiment?

Nous pouvons atteindre les mêmes 
objectifs sans nous serrer la ceinture 

de trois crans: un seul suf ra. Penons la 
répartition suivante: 30% de réduction de 
l’intensité en CO2, 65% de réduction de 
l’intensité énergétique et 5% de réduction 
de notre bien être.

En 1995 déjà, le livre «Le Facteur qua-
tre: doubler les richesses et diviser par 

deux l’utilisation des ressources» donnait 
des exemples de quadruplement de pro-
ductivité des ressources naturelles. Les 
maisons solaires passives consomment 
jusqu’à 90% de chauffage en moins, la voi-
ture à un litre au cent peut être construite 
et les aciéries japonaises modernes sont 
de quatre à dix fois plus ef cientes énergé-
tiquement que leurs devancières.

Il faut cependant se garder de l’effet de 
rebond. L’introduction par James Watt au 

milieu du 19e siècle d’une machine à va-
peur au rendement grandement amélioré a 
fait exploser la consommation de charbon. 
Les effets positifs de la meilleure ef cience 
ont été plus qu’effacés par la large diffu-
sion de la nouvelle machine.

Cet effet peut être contré par des ins-
truments économiques, tels que l’in-

terdiction de certaines technologies peu 
rentables (les lampes à incandescence, 
par exemple) ou la taxation de l’énergie.

Nous pouvons sortir des paradigmes 
anciens. La productivité du travail a 

été multipliée par vingt depuis 1850 et il 
n’est pas utopique de penser que le pro-
ductivité des ressources naturelles peut 
être multipliée par dix en cent ans et par 
cinq en cinquante ans. La suite de «Fac-
teur quatre» sera publiée cette année. Son 
titre? «Facteur cinq, la promesse de la pro-
ductivité des ressources»!

Jean-Luc Zanasco, Michel Chevallier

Edito

Le Phare

ons

Imagine-t-on la littérature produire 
massivement du CO2? Parce que 
l’alimentation est un fait cultu-
rel, elle ne doit pas générer de 
pollution industrielle. Pourtant, 
elle le fait. Comment y remédier?

Manger pour se faire plaisir, manger 
pour se faire du bien, physiquement, 
mais aussi par une jouissance intel-
lectuelle. Dans notre culture, l’alimen-
tation est vécue à la fois comme sym-
bole de notre lien avec la terre, avec 
la nature, de notre appartenance qua-
si-animale, et comme art, élaboration 
humaine. Pensez à la médecine ayur-

védique et la nourriture devient médi-
cament, fl ux moléculaire qui rétablit 
les grands équilibres vitaux.

La dimension culturelle de la nour-
riture s’arrête cependant souvent au 
seuil de notre porte: les conditions 
de sa production s’écartent en effet 
parfois passablement de notre idéal 
agreste ou épicurien. En Suisse, l’ali-
mentation «pèse» le tiers (31%) de 
notre impact environnemental. Autant 
parler d’un poids lourd.

L’industrialisation des pratiques pro-
ductives et la globalisation du marché 
des produits agricoles, jointes à la 
consommation excessive de viande 
au regard des possibilités de la pla-
nète, entrainent des conséquences 

Au sommet d'un phare, un gardien survit 
encerclé par les eaux libérées par le ré-
chauffement climatique. Régulièrement, 
une gigantesque vague le submerge.
Un spectacle de la compagnie Le Géant 
de Granit (Annecy) et du Théâtre Mara-
thon (Genève), donné en marge de la 
campagne sur l’alimentation.

Suite en page 3
Liste des restaurants en page 3, 
Suite en page 4

OPL - Nous n’avons qu’une seule planète
Une campagne du WWF sur l’alimentation: Allez au restaurant!

C
op

yr
ig

ht
 C

. W
al

de
r

Dans notre culture, l’alimen-
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VOus êTEs 
CORdIALEMENT 
INVITés
à L'AssEMbéE
GéNéRALE 2010
du WWF GENèVE 
MARdI 4 MAI 
à 19h30 
dANs LE buREAu 
dE LA sECTION 
WWF GENèVE 
10 RuE dE 
VILLEREusE

L'ordre du jour est le suivant:

1) Rapport d'activités 2009
 (voir pages 4 à 7 de ce journal)

2) Présentation des comptes 2009
(Les comptes et le bilan seront distribués 

               sur place)

3) Quitus à la fiduciaire

4) Election du comité

5) Propositions individuelles
(merci de les  faire parvenir 

               au WWF Genève d'ici au 30 mars)

6) Verre de l'amitié

INVITATION A L'AssEMbLéE
GéNéRALE 2010 du WWF GENèVE

EChO du WWF GENEVE

EdITORIAL
Nouvelle année, nouveau journal 

de section et nouveau mode de 
distribution. Le comité du WWF 

Genève a en effet décidé d'encarter le bulletin 
de section dans le magazine du WWF suisse.

Cela entraîne plusieurs conséquences, 
dont l'harmonisation de notre présentation 
à celle du magazine et l'abaissement du coût 
de notre publication. En ce qui vous concer-
ne, nous espérons que ce choix apportera plus 
de cohérence et de rationalité dans les envois 
que vous recevez du WWF.

Nous voudrions ici remercier chaleureu-
sement la sGIPA et ses responsables d‘atelier, 
Madame Montbaron et Monsieur Eric Court, 
qui avec leur équipe ont assuré durant huit 
ans l‘expédition  du journal. C‘est avec regret 
que nous avons renoncé à leur collaboration.

Nouvelle année, nouveau président du 
WWF International. Madame Yolanda Kaka-
badse, ancienne ministre de l’environnement 
d’Equateur, a été élue en janvier à la tête du 
WWF International. Elle succède à Chef Eleazar 
Chukwuemeka Anyaoku, nigérian, ancien sec-
rétaire général du Commonwealth, qui a prési-
dé le WWF de 2002 à 2009. Madame Kakabad-
se est la première femme à accéder à ce poste.

Prochains journaux 2010:
7 juin, 5 septembre et 7 novembre

dfblln ne t

L ' E c h o  d u  W W F  G E N E V E  N o  4 2  n o v e m b r e  2 0 1 0

10, rue de Villereuse | 1207 Genève | Téléphone 022 700 42 00 | Fax 022 700 42 02 | wwf-ge@bluewin.ch | www.wwf-ge.ch| CCP 12-1132-0

EChO du WWF GENEVE

CONsTITuANTE:
quE dEVIENNENT
LEs PROPOsITIONs du WWF?

Le rapport de la commission 
5 de la Constituante («rôle et 
tâches de l’État, finances») du 

30 avril 2010 et les votes en plénière ré-
pondent partiellement aux proposition 
collectives du WWF (cf. Echo du WWF No 
40, juin 2010, et séances plénières de l’as-
semblée constituante des 30 septembre 
et 7 octobre 2010). 

La proposition sur la biodiversité 
n’a pas été discutée en commission, 
mais proposée au plénum sous forme 
de thèse de minorité. Elle demandait 
à l’État de mettre en œuvre «une poli-
tique qui assure le maintien, la protection 
et le développement de la biodiversité, 
notamment par la mise en réseau des 

écosystèmes » et de 
réserver des surfaces 
à cette fin. seule l’ad-
jonction du «sous-
sol» et la mise en ré-
seau des zones pro-
tégées a trouvé grâce 
aux yeux de l’assem-
blée plénière, avec le 
libellé suivant (thèse 
501.11.a, amendée): 
«Le canton et les com-
munes protègent les 
êtres humains et leur 
environnement, lut-
tent contre toutes 
les formes de pollu-
tion et veillent à ce 
que l’exploitation 

des ressources naturelles (eau, air, sol, 
sous-sol, forêt, biodiversité, paysage) 
soit compatible avec leur durabilité à 
long terme. Le canton définit et met en 
réseau les zones protégées». La notion 
de biodiversité, centrale dans la propo-
sition du WWF, devient marginale dans 
la thèse retenue.

Pour le climat, le WWF proposait: 
«Le canton de Genève définit et met en 

œuvre une politique de réduction glo-
bale des émissions de gaz à effet de serre, 
conformément aux recommandations 
des experts internationaux reconnus 
par l’ONu et dans l’échéance temporelle 
préconisée». La thèse de la commission 
était la suivante (thèse 501.51a): «Le can-
ton réduit ses émissions de gaz à effet de 
serre, au minimum conformément aux 
accords internationaux». Au final c’est un 
amendement de la thèse qui a été rete-
nue «Les autorités mettent en place des 
politiques propres à réduire les gaz à ef-
fet de serre conformément au droit fédé-
ral». Ce libellé minimaliste prive le can-
ton de l’initiative en matière climatique 
pour le placer dans la dépendance de la 
Confédération. Le cadre fédéral ne sera 
ainsi pas donné comme minimal, mais 
bien comme normatif.

Pour les quartiers durables, le WWF 
proposait: «L’État développe des quar-
tiers durables et en favorise la réalisa-
tion». La commission n’a pas traité de 
cette thématique en tant que telle, tou-
tefois elle a été présentée sous la forme 
d’une thèse de minorité et retenue en 
l’état par l’assemblée plénière.

Enfin, la Constituante a aboli 
l’interdiction du nucléaire. un amende-
ment de Michel Barde (Ge-Avance) pré-
voit de soumettre à référendum obliga-
toire la construction des centrales et les 
dépôts de déchets radioactifs.

2010, ANNEE dE LA BIOdIVERsITE
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hORLOGE FLEuRIE, syMbOLEs ET IdENTITé
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L‘horloge fleurie devait passer 
l‘été habillée de couleurs lo-
cales.  Le service des espaces 

verts de la ville de Genève (sEVE) avait 
remplacé le décor figé habituel par des 
végétaux régionaux dont l’évolution au 
fil de l’été devait suivre la saison. un mé-
lange de graminées accentuait l’aspect 
naturel de ce décor. 

Mais le 23 juillet, la Tribune de Genè-
ve annonçait la fin de cet hommage à 
la biodiversité locale. La décision a été 
semble-t-il  motivée par les demandes 
des touristes qui cherchaient en vain 
l‘horloge vue en photo sur le web ou 

sur les cartes postales.
Rien de mal à cela. On ne touche pas 

impunément aux symboles. Peut-être 
aurait-il été possible de mieux préserver 
l‘aspect coloré de l‘horloge, dans laquel-
le les verts avaient pris le dessus sur les 
blancs, les rouges et les jaunes habituels.

Reste que les cris de joie de Genevois 
bon teint quant à ce retouren arrière in-
terpellent. Avons-nous à ce point perdu 

l‘habitude de voir nos paysages fleuris 
de plantes indigènes que nous ne savons 
plus les apprécier? Les innombrables es-
pèces exotiques qui envahissent nos zo-
nes villas et nos jardins nous ont-elles  
atrophié la vue? Pour dire vrai, je trou-
ve par exemple les paysages du côté de 
Choulex extrêment reposants, car ce sont 
les paysages de mon enfance, garnis de 
végétaux locaux. Notre patrimoine, c‘est 

aussi cela et notre indentité est 
aussi inscrite dans nos champs, 
nos prairies et nos haies. 

2010, ANNEE dE LA bIOdIVERsITE

L‘horloge fleurie en 
couleurs locales
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2010, ANNEE DE LA BIODIVERSITE

EChO DU WWF GENEVE
Le WWF a déposé sa proposition
collective à l,Assemblée constituante
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Jean-Luc Zanasco, président du WWF 
Genève, et Michel Chevallier, membre du 
comité, entourent Christiane Perregaux, 
l‘une des quatre co-président(e)s de l‘As-
semblée constituante, lors du dépôt le 29 
mars de la proposition collective du WWF 
Genève, forte de 627 signatures.

Ce texte a été transmis à 
la Commission 5 de la Consti-
tuante, „Rôle et tâches de 
l’Etat, fi nances“, présidée par 
Monsieur Benoît Genecand. Il 
contient les trois propositions 
d‘articles constitutionnels 

suivantes:
1) Changements climatiques
«Le canton de Genève diminue ses 

émissions de gaz à eff et de serre selon 
les recommandations et dans l’échéance 
temporelle préconisée par le Groupe 
d’experts intergouvernemental sur 

l’évolution du climat (GIEC).»
2) Biodiversité
«Le canton de Genève met en œuvre 

une politique qui assure le maintien, la 
protection et le développement de la 
biodiversité, notamment par la mise en 
réseau des écosystèmes. Il réserve des 
surfaces en suffi  sance à cette fi n, dans 
lesquelles il veille à ce que les activités 
économiques et de loisirs ne lui nuisent 
pas.» 

3) quartiers durables
«Le canton de Genève développe des 

quartiers durables.»
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VOus êTEs 
CORdIALEMENT 
INVITés
à L'AssEMbéE
GéNéRALE 2011
du WWF GENèVE 
MARdI 3 MAI 
à 19h Au sIèGE dE 
LA sECTION
WWF GENèVE, 
10 RuE dE 
VILLEREusE

L‘ordre du jour est le suivant:

1) Rapport d'activités 2010  (voir pages 4 à 7 de 
ce journal)

2) Présentation des comptes 2010
(comptes et bilan seront distribués
 sur place)

3) Quitus à la fiduciaire

4) Election du comité

5) Propositions individuelles
(merci de les  faire parvenir 

               au WWF Genève d'ici au 30 avril)

6) Verre de l'amitié

INVITATION A L'AssEMbLéE
GéNéRALE 2011 du WWF GENèVE

EChO du WWF GENEVE

LuTTONs CONTRE LA MORT 
dEs AbEILLEs

Je voudrais qu’en 2011, en plus de nos 
activités courantes, le WWF se penche sur la 
mort des abeilles. La disparition de ce 
peuple d’insectes si utiles est dramatique. 
Elle est liée en partie à l’usage de neuro-
toxines utilisées et produites en suisse. En 
effet, la molécule active du Cruiser est le 
thiamétoxam. Elle est produite par syngen-
ta, entreprise suisse.

Il faut absolument que les associations de 
protection de l’environnement s’unissent 
pour proposer un moratoire sur l’usage et 
de la production de ces produits, dont no-
tamment le Cruiser, pour respecter le prin-
cipe de précaution.

Comment peut-on banaliser les dégâts 
de ces molécules qui ont également des ré-
percutions sur la vie en général. En parler 
est déjà un début de prise de conscience et 
de combat pour produire une alimentation 
différente avec des produits non toxiques 
pour les humains comme pour les insectes.

silvia Leuenberger
Présidente du WWF Genève
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1600 paNdas oNt été déposés sur la rotoNde du MoNt-BlaNc à 
l’occasioN de la coNFéreNce de presse sur les 50 aNs d’actiVités
du WWF suisse doNNée par haNs-peter Fricker, directeur GéNéral, 
le 3 septeMBre 2011. 1600 est le NoMBre de paNdas qu’il reste daNs 
le MoNde. (photo FloriaN haeNGGeli)

Ce numéro de l’Echo du WWF est 
consacré aux villes et à leur dévelop-

pement durable. Nous vivons en effet une 
ère urbaine. Depuis 2008, plus de la moi-
tié de la population du globe vit en ville. 
Le développement des villes n’est pas 
achevé: la London School of Economics 
estime que 75% de la population mondiale 
vivra en ville en 2050. L’avenir de la pla-
nète se joue en ville.

Le phénomène urbain n’est pas neuf. Il 
n’est que voir à la fois la fascination de la 
fin du 19e siècle pour les villes futuristes 
et les plaintes quant aux miasmes des villes 
réelles. La solution que cette époque a ima-
ginée a reposé sur le développement de la 
banlieue, rendu possible par l’essor des 
transports en commun. Banlieue aisée, 
verte, où l’on va se resourcer au contact de 
l’air pur, banlieue grise où logent les 
travailleurs.

L’ère des banlieues s’achève. L’exigence 
nouvelle est la concentration, le mélange 
de la nature et du bâti, la mobilité douce. 
Cela correspond autant au désir de quali-
té de vie présent dans l’air du temps qu’à 
celui des principes du développement du-
rable qui veut que l’on concentre les 
sources de nuisances plutôt que de les di-
luer, afin d’écono-
miser des frais et 
augmenter globale-
ment la qualité de 
vie. Il vaut par 
exemple mieux 
ajouter une piste à un 
tronçon d’autoroute 
plutôt que de créer 
un tracé alternatif ou 
créer un gros aéro-
port rentable plutôt 

que cinq petits aéro-p o r t s 
subventionnés.

Les avantages de la 

concentration ne doivent pas nous pous-
ser à sous-estimer les problèmes qu’elle 
pose. Un indice: pour la journée mondiale 
de la santé 2010, l’Organisation mondiale 
de la santé a choisi pour thème «urbanisa-
tion et santé», une thématique qui inclut 
aussi le développement durable.

Reste que, compte tenu de la pression du 
développement et de l’extension du do-
maine bâti en Suisse et d’une façon parti-
culièrement forte à Genève, il est absolu-
ment essentiel d’augmenter la densité des 
développements urbains afin de conserver 
un territoire agroenvironnemental suffi-
sant et cohérent. Il est donc nécessaire de 
rechercher des modèles d’urbanisme très 
structurés, denses et bien desservis par les 
transports collectifs, interférés ou juxta-
posés à l’espace agro-environnemental.

Cela suppose d’arrêter l’occupation du ter-
ritoire pour des modèles de développe-
ment villageois ou du genre petites ban-
lieues et de créer des urbanisations de type 
«ville» d’une densité d’environ 2,5 (indice 
d’utilisation du sol «IUS»). La qualité de 
vie d’une urbanisation de type «ville» sera 
excellente si les constructions ainsi que les 
aménagements extérieurs sont bien conçus 
et si les équipements de proximité sont 

complets.

A Genève, le développement économique 
très intense génère des besoins immobi-
liers qui devraient être résolus sans com-
promis avec les objectifs du développe-
ment durable. Mais actuellement, on fait 
avant tour de l’urbanisme 
d’opportunités.

Les objectifs du plan d’agglomération, 
pour avoir une chance d’être réalisés, né-
cessitent de créer les conditions politiques, 
économiques et sociales sur l’entièreté du 
périmètre de l’agglomération. Dans l’at-
tente de la réalisation d’un système de gou-
vernance régionale de l’agglomération qui 
permette de mettre en œuvre un aménage-
ment cohérent susceptible de répondre aux 
objectifs du développement durable, il se-
rait prudent de ne pas produire dans l’ur-
gence des actes urbanistiques 
irrémédiables.

La condition première de l’établissement 
d’un écoquartier doit être la pertinence de 
son implantation dans ses aspects de rela-
tions environnementales, sociales, fonc-
tionnelles et de cohérence avec le concept 
de la valeur du sol, valeur fondamentale 
du patrimoine terrestre depuis la nuit des 
temps.

Il n’y a pas d’éco-
quartier sans urba-
nisme et aménage-
ment du territoire 
durable. Il s’agit 
d’inscrire tout acte 
d’urbanisation dans 
une planification 
respectueuse des va-
leurs environnemen-
tales, des valeurs de 
la biodiversité, de 
l’agriculture, des 
lacs et des cours 
d’eau. 
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L ’ avenir se joue en viLLe
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echo du WWF GeNeVe

Le WWF Suisse n’a pas attendu 
Fukushima (ni Tchernobyl 

d’ailleurs) pour s’opposer au nu-
cléaire. Le dernier exemple en date re-
monte à la conférence des sections 
cantonales du WWF en 2010. Une ré-
solution présentée par la section gene-
voise a été acceptée à l’unanimité. Elle 
demande que le WWF Suisse se pro-
nonce contre le nucléaire sur tout le 
territoire suisse et fasse recours contre 
toute demande d’autorisation de 
construire de nouvelles centrales.

Mais peut-on s’afficher antinu-
cléaire si l’on n’accepte pas par 
ailleurs de renoncer à bien des habi-
tudes polluantes, inutiles ou exces-
sives? Pensez par exemple aux modes 
de déplacement, au chauffage, à 

l’éclairage public et privé, à nos habi-
tudes alimentaires (trop d’emballages, 
produits exotiques), etc.

Tokyo était l’exemple type d’une 
ville fonctionnant 24h sur 24 avec le 
tout électrique. Est-il vraiment utile de 
pouvoir vivre la nuit comme le jour, 
d’avoir des magasins ouverts de plus 
en plus tard, des voitures de plus en 
plus grosses, tant de produits à choix 
dans les magasins qu’on ne sait plus 
quoi choisir?

La réponse est non, si l’on s’affiche 
clairement antinucléaire. L’un des 
rôles de nos associations de protection 
de l’environnement doit aussi être ce-
lui de montrer l’exemple, de lutter 
contre le gaspillage, de s’opposer à 
une croissance économique illimitée, 

de proposer des alternatives, de donner 
envie de renoncer à tant de ces com-
portements qui, au final, sont plus nui-
sibles que plaisants.

Sylvia Leuenberger
Présidente du WWF Genève

P.S.: la photo qui illustre cette page, 
ainsi que toutes les photos de ce jour-
nal (à l’execption de la page 4), est due  
à Didier Ruef. Didier vient de publier 
avec le soutien du WWF Genève un 
livre d’images consacrées aux déchets. 
Pour le commander, rendez-vous en 
page 7.

Contre le nuCléaire, depuis toujours!
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VOus êTEs 
CORdIALEMENT 
INVITés
à L'AssEMbéE
GéNéRALE 2012
du WWF GENèVE 
MARdI 8 MAI 
à 19h Au sIèGE
du WWF GENèVE, 
10 RuE dE 
VILLEREusE

L‘ordre du jour est le suivant:

1) Rapport d'activités 2011  (voir pages 4 à 7 de 
ce journal)

2) Présentation des comptes 2011
(comptes et bilan seront distribués
 sur place)

3) Quitus à la fiduciaire

4) Election du comité

5) Propositions individuelles
(merci de les  faire parvenir 

               au WWF Genève d'ici au 3 avril)

6) Verre de l'amitié

INVITATION A L'AssEMbLéE
GéNéRALE 2012 du WWF GENèVE

EChO du WWF GENEVE

QuANd LE RhÔNE ETAIT 
LIbRE ET FIER

« Quand le Rhône coulait libre…» aura 
été la nostalgie majeure de mon père, celle 
du Rhône d’avant 1938, baignant ses îles et 
rongeant ses falaises. C’est ce qui l’a incité à 
écrire son premier livre (1943) «Et la na-
ture?». Question qu’il aura posée toute sa 
vie et qui commence à recevoir des élé-
ments de réponse.

un fleuve qui coule librement, c’est pour 
l’espèce humaine un risque physique, un 
manque à gagner économique, un défi à 
son penchant génétique à vouloir tout 
contrôler.

Mais c’est aussi la manifestation perpé-
tuellement vivante de liberté, de beauté, de 
dignité, ces valeurs indispensables à la qua-
lité de vie de l’homme. Partout où il est pos-
sible de les préserver, à toutes dimensions, 
même les plus petites, il faut les respecter. 
Tel est le cas des rives du Rhône en ques-
tion: elles méritent tous les ménagements !

Pierre hainard

(Voir en page 3 de ce numéro)
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GENEVE

Nouveau: cours de politique énergétique communale
Bien que la politique énergétique se décide au niveau fédéral, les communes ont une grande marge de manoeuvre. Elles 

peuvent par exemple décider du type d'énergie qu'elles consomment, développer la production d'énergie renouvelable sur 
leur territoire ou mettre en place des mesures d'assainissement pour leur parc immobilier.

Devenez acteur du tournant énergétique dans votre commune en participant au cours de deux jours mis sur pied par 
le WWF. Vous y recevrez les outils nécessaires pour influencer les décideurs de votre commune, avant d'élaborer un plan 
d'action concret avec votre section cantonale du WWF et de le mettre en oeuvre. 

Dates: mercredi 14 novembre, de 13h30 à 17h30 et samedi 24 novembre, de 9h30 à 16h00, au siège romand du WWF 
Suisse, 6, avenue Dickens, 1006 Lausanne.

Vous trouverez plus d'information sous www.wwf.ch/energiecommunale
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à gaz fournissant en même temps éner-
gie et chaleur pour les bâtiments. En 
dernier lieu, au cas où ces solutions ne 
suffiraient pas, Conflan serait alors en-
visageable, en tous cas selon Noé21.

Les auteurs sont bien conscients que ce 
projet au fil de l'eau est pensé pour rem-
placer des sources d'énergie écologique-
ment insupportables au niveau global : 
les centrales nucléaires, les centrales à 
gaz et à charbon, qu'elles soient situées 
en Suisse ou ailleurs en Europe mais 
dont nous importons le courant. Cepen-
dant nous le rappelons, il faut effectuer 
un tri parmi les solutions pour sélecti-
onner celles qui nuiront le moins à la 
nature. Trop souvent on parle 
d'environnement et on néglige la nature. 

Réduire la consommation facilite 
le passage au 100% renouvelable
Nous avons pris de grandes précautions 
en évaluant sévèrement, peut être trop 
sévèrement, le potentiel de l'efficacité 
énergétique et des changements de com-
portement. Moyennant une évolution 
de l'opinion publique ou une démonst-
ration de courage politique de la part 
des élus, ce potentiel pourrait considé-
rablement augmenter. Au Japon une di-
minution de la consommation 
d'électricité proche de 25% a pu être réa-
lisée. Les habitants de Genève, aux an-
tipodes géographiques de l'archipel 
mettront plus de temps que les Japonais 
à modifier leurs comportements, eux qui 
ont vécu de près l'effet pédagogique du 
"feu nucléaire". Mais il n'y a aucune rai-
son qu'à terme, les Genevois ne parvi-
ennent pas eux aussi à réduire réguli-
èrement leur consommation, 
moyennant la mise en place de program-
mes volontaristes, qui ont déjà fait leurs 
preuves ailleurs. L'énergie est notre af-
faire !

Philippe de Rougemont
Chaim Nissim

Auteurs de l'étude "14 Alternatives au 
projet de barrage hydroélectrique à 
Conflan", Noé21.

www.conflan.net
www.wwf-ge.ch

Stratégie énergétique 2050:
des nouveautés se dessinent dans l’électricité

Dans le cadre de la stratégie énergétique 2050 mise en consultation depuis fin 
septembre par l’Office fédéral de l’énergie plusieurs nouveautés dans le domai-
ne de l’électricité méritent une attention particulière.

Premièrement, le scénario moyen -le plus probable politiquement parlant- table 
sur une stabilisation de la consommation électrique d’ici à 2020. En 2050 la con-
sommation projetée du pays sera similaire à celle actuelle, ceci malgré 
l’augmentation de la population et l’usage accru de l’électricité dans certains do-
maines, principalement la mobilité électrique et les pompes à chaleur. Ceci est 
une première évolution notable puisque il y a encore quelques années une aug-
mentation de 1 à 2% par année était citée en continu par les vendeurs d’électricité, 
la place économique et certains partis politiques. Or une augmentation de 2% 
par année signifie un doublement de la consommation électrique en 35 ans. Com-
ment imaginer de doubler les ouvrages hydroélectriques et les centrales nuc-
léaires en Suisse d’ici à 2050 ? Ce discours hors réalité de la croissance infinie 
de la consommation de kWh entre enfin aux oubliettes de l’histoire.

Deuxièmement, sous la section 3 du projet de loi sur l’énergie, il se trouve les « 
objectifs d’efficacité concernant la consommation électrique ». En particulier 
l’article 43 qui impose un objectif pour les fournisseurs d’électricité :
«al. 1 Les fournisseurs d’électricité doivent remplir les objectifs fixés en vue 
d’accroître constamment l’efficacité de la consommation d’électricité. L’objectif 
individuel d’un fournisseur d’électricité correspond à une part annuelle donnée 
de ses ventes en Suisse. Cette part se monte au plus à 2 %; elle est fixée par le 
Conseil fédéral.»

Cet alinéa représente un changement de paradigme important, voir fondamen-
tal. Depuis « toujours » le crédo des fournisseurs d’électricité et de notre socié-
té industrialisée était de répondre à une demande d’électricité qui augmentait 
sans cesse. Dans ce paradigme passéiste bardé de fatalisme, il n’y avait pas be-
aucoup de place pour réfléchir sur l’efficience et la sobriété électrique. Désor-
mais, ceci sera une obligation de chaque fournisseur. En cela, la Suisse suit 
l’Europe qui impose aux fournisseurs, via sa directive sur l’énergie, un accroisse-
ment de 1.5% par an de l’efficience énergétique.

L’efficacité électrique entre enfin dans la stratégie énergétique fédérale. Après la 
révolution renouvelable que la Suisse a encore de la peine à véritablement dé-
marrer, celle de l’efficacité se dessine dans le paysage de la politique énergé-
tique électrique. Le WWF salue une stratégie qui va « enfin » au-delà du court 
terme et veillera à ce que les éléments les plus innovants et progressistes de la 
nouvelle loi sur l’énergie soient maintenus dans le projet final et appliqués pour 
l’écologie et l’économie de notre pays.
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CENTRALE HYDROELECTRIQUE DE CONFLAN

UN Virage énergétique au prix de la nature?

Les Services industriels de Genève (SIG) 
projettent de construire un barrage hy-
droélectrique sur le Rhône, à Conflan, 
entre Pougny et Chancy. L'objectif lou-
able est d'augmenter la part d'électricité 
locale et renouvelable dans le mix four-
ni par SIG. Ce projet est à priori très in-
téressant pour avan-
cer vers le 100% 
r e n o u v e l a b l e , 
puisqu'il réaliserait un 
potentiel important de 
production d'énergie 
renouvelable d'origine 
locale, produisant du 
courant au plus près 
du lieu de consomma-
tion. Mais le projet 
sera une source de di-
vision pour le mouve-
ment écologiste gene-
vois puisque son lieu 
d'implantation se 
trouve dans une zone 
inscrite à l'Inventaire 
fédéral des sites natu-
rels (IFP), abritant un 
biotope dune rare ri-
chesse naturelle dans 
la région genevoise.

Quelles autres possibilités?
La consommation d’électricité du can-
ton est actuellement de 3000 GWh/an, 
Conflan fournirait 140 GWh/an. L'étude 
de Noé21 a relevé 14 solutions de re-
change à la construction de la centrale, 
fournissant une production d'électricité 
ou d'évitement de production (néga-
watts) presque 15 fois supérieure au pro-
jet de Conflan. Chaque solution a fait 
l'objet d'une fiche descriptive.
Certaines décrivent une production 
d'énergie d'origine renouvelable: éolien 

à l'étranger, solaire en Suisse et à 
l'étranger, biomasse et géothermie. Une 
fiche décrit la production d'énergie pro-
venant de la combustion de gaz. Les au-
tres fiches décrivent les potentiels de ré-
duction de la consommation d'énergie 
pour un service rendu identique: utili-

sation de la température du lac pour ré-
guler la température des bâtiments, iso-
lation thermique des bâtiments, aide à 
la réduction de la consommation 
d'électricité chez les ménages et chez les 
grands consommateurs par la factura-
tion incitative, les taxes et tarifs incita-
tifs, les contraintes légales. Prises en-
semble les fiches dépassent largement 
la production du projet de Conflan.
Enfin, la réforme fiscale écologique pré-
vue par la Confédération dans sa stra-
tégie énergétique 2050 ouvre des per-
spectives d'économies d'énergies 

supplémentaires très intéressantes. 
Dans le domaine de la maitrise de la 
consommation d'énergie, tout reste à 
faire, au sortir d'une période historique 
où l'augmentation de la consommation 
d'énergie signifiait encore un bien être 
accru.

Définir un 
ordre de pri-

orité
L'objectif pour-
suivi par le vi-
rage énergé-
tique est de 
fournir des ser-
vices énergé-
tiques sans dé-
tériorer  la 
nature. Ce serait 
donc un non 
sens de répond-
re à la préoccu-
pation pour 
l 'environ-ne-
ment global en 
portant atteinte 
à l'environ-ne-
ment local. C'est 
pourquoi l'étude 

de Noé21 établit une hiérarchie entre les 
solutions disponibles selon leur impact 
environnemental et financier. Il en res-
sort que les solutions permettant de 
chasser les multiples gaspillages 
d'énergie dans tous les secteurs de con-
sommation et la production d'énergie 
d'origine solaire locale doivent être mo-
bilisés en priorité.

Viennent ensuite d'autres solutions aya-
nt davantage d'impact sur la nature, 
dont la géothermie, le solaire et l'éolien 
délocalisés, la biomasse ou les centrales 

Contrairement à une opinion diffusée par les entreprises de production d’énergie, qui profitent d'une 
exploitation prolongée des centrales nucléaires, il existe de très nombreuses solutions pour se pas-
ser de ces centrales d'un autre âge. Pour faire le tri parmi ces solutions au niveau du canton, le WWF 
à mandaté l'association genevoise Noé21 afin qu'elle compare le projet de centrale hydroélectrique 
au fil de l'eau à Conflan avec une série d’autres mesures, en estimant à chaque fois le potentiel, le coût 
et l’impact comparé sur la nature de la centrale et de chacune des solutions alternatives.



R é g i o n a l  W W F  G E N E V E  N o  4 9 	 N o v e m b r e  2 0 1 2 R é g i o n a l  W W F  G E N E V E  N o  4 9 	 N o v e m b r e  2 0 1 2

La controverse sur les organis-
mes génétiquement modifiés 
n’est pas près de s’estomper. 
Le Programme national de 
recherche PNR59 vient de 

conclure à leur innocuité (LT 19.08). Si-
multanément, une étude française sur 
l’effet du maïs transgénique ravive le dé-
bat: des rats nourris avec des grains de 
maïs OGM auraient développé – au-delà 
des trois mois de test prescrits pour 
l’homologation des produits OGM – des 
tumeurs cancéreuses. L’avenir nous dira 
s’il s’agit d’un pur coup médiatique (LT 
21.09). 

Les conclusions du PNR59 
portent sur les risques pour 
la santé humaine et 
l’environnement, dans une 
perspective surtout anthro-

pocentriste. Les impacts sur la biodiver-
sité sauvage – flore et faune – n’ont 
guère été considérés. Ils semblent même 
éludés dans la compilation bibliogra-
phique qui accompagne le travail. En 
plus des expériences menées à l’EPFZ, 
hors cadre PNR59, qui indiquent une 
mortalité accrue des auxiliaires agri-
coles (LT 07.03), de nouveaux travaux 
se penchent pourtant sur les conséquen-
ces du lâcher dans la nature d’OGM af-
fublés d’une résistance aux herbicides 

(la majorité des OGM). Ils suggèrent que 
l’hybridation des souches sauvages avec 
les souches OGM pourrait constituer 
une bombe à retardement: on rend ré-
sistantes aux herbicides des plantes sau-
vages qui, riches de cet acquis, risquent 
de se répandre, échappant à tout con-
trôle ou lançant la course à de nouveaux 
herbicides pour tenter de s’en débarras-
ser.

On l’a démontré pour une 
graminée OGM (Agrostis 
stolonifera), rendue résis-
tante au glyphosate (le 
principe actif  de 

l’herbicide RoundUp), utilisée sur les 
golfs de l’Orégon: par diffusion aérienne 
des pollens sont apparus, via croisement 
entre plantes modifiées et leurs équiva-
lents sauvages, des hybrides non seule-
ment résistants mais également fertiles, 
contrairement à ce qu’affirmait Monsan-
to, la firme qui commercialise l’OGM et 
le RoundUp. Le hic est que cette grami-
née qui fait le bonheur des adeptes de 
greens est considérée comme une mau-
vaise herbe des cultures! De la même 
manière, des OGM porteurs de propri-
étés insecticides pourraient se croiser 
avec des plantes sauvages, rendant ces 
dernières toxiques pour les herbivores, 
soit toute une panoplie d’espèces, cer-

tes ravageuses à certains stades de leur 
existence (p. ex. les chenilles), mais 
fournissant un service écosystémique 
crucial à d’autres stades (les papillons 
pollinisateurs).

Jouerait-on à nouveau les app-
rentis sorciers, comme lors de 
l’avènement des pesticides? 
«DDT is good for me», clamait 
une publicité américaine en 

1947…
Raphaël Arlettaz,

Professeur de biologie,
Université de Berne

Publié jeudi 11 octobre
dans le journal "Le Temps"

Référence utile:
Snow, A. A. 2012. Illegal gene flow 
from transgenic creeping bentgrass : 
the saga continues. Molecular Ecolo-
gy 21: 4663-4664.

OGM ET BIODIVERSITE
Initiative populaire fédérale «Pour un approvisionnement en électricité sûr et économique (Initiative efficacité électrique)»

Publiée dans la Feuille fédérale le 28 août 2012. Expiration du délai imparti pour la récolte des signatures: 28 février 2014.

Canton N° postal Commune politique Contrôle
(laissez 
en blanc)

B9 Nom                                      Prénom
(écrire à la main et si possible en majuscules!)

Date de naissance exacte
jour        mois       année

Adresse exacte
(rue et numéro)

Signature manuscrite

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

Le/La fonctionnaire soussigné/e certifie que les 

…....….. (nombre) signataires de l’initiative populaire dont 
les noms figurent ci-dessus ont le droit de vote en matière 
fédérale dans la commune susmentionnée et y exercent 
leurs droits politiques.

Lieu:  Date:

Le/La fonctionnaire compétent/e pour l’attestation 
(signature manuscrite et fonction officielle):

Sceau:

Le comité d’initiative, composé des auteurs de celle-ci désignés ci-après, est autorisé à retirer la présente initiative populaire par une décision prise à la ma-
jorité absolue de ses membres ayant encore le droit de vote: Beglinger Nick, Freiestr. 106, 8032 Zürich; Birrer-Heimo Prisca, Felsenegg 40, 6023 Rothenburg; 
Bruderer Wyss Pascale, Rainstr. 40, 5415 Nussbaumen; Bühlmann Cé cile, Guggistr. 17, 6005 Luzern; Chevalley Isabelle, Rte du Marchairuz 20, 1188 St-George; 
Fluri Kurt, Munzingerweg 8, 4500 Solothurn; Gasche Urs, Kornfeldweg 3, 3312 Fraubrunnen; Gassmann Felix, Rue du stade 28, F-68220 Leymen (domicile po-
litique: Zürich); Graber Konrad, Amlehnhalde 18, 6010 Kriens; Grossen Jürg, Rollstr. 24, 3714 Frutigen; Hausammann Markus, Hauptstr. 170, 8585 Langricken-
bach; Hildesheimer Vuillemin Gabriele, Bergheimstr. 6, 8032 Zürich; Ingold Maja, Alte Römerstr. 3, 8404 Winterthur; Jans Beat, Florastr. 33, 4057 Basel; Kälin 
Peter, Wiletenweg 14, 3954 Leukerbad; Luechinger Urs, Via Boschina 15, 6963 Pregassona; Luginbühl Werner, Alte Gasse 70, 3704 Krattigen; Meier Ruedi, 
Bolligenstr. 14b, 3006 Bern; Noser Ruedi, Eggstr. 86, 8620 Wetzikon; Peterhans Stephan, Dorfstr. 27, 8305 Dietlikon; Recordon Luc, Chemin du Lussex 1, 1008 
Jouxtens-Mézery; Ringger Reto, Im Loorain 24, 8803 Rüschlikon; Semadeni Silva, Bühlweg 36, 7062 Chur-Araschgen; Schmid Walter, Wehrlisteig 17, 8049 Zürich; 
Schmid-Federer Barbara, Dreinepperstr. 14m, 8708 Männedorf, Stadelmann Franz X., Adlerweg 12, 3098 Köniz; Von Graffenried Alec, Nelkenweg 13, 3006 Bern.

Cette liste, entièrement ou partiellement remplie, doit être renvoyée à: Initiative efficacité électrique, Case postale 4164, 2500 Bienne 4. Le comité d’initiative se chargera de  
 demander l’attestation de la qualité d’électeur des signataires.
D’autres listes peuvent être commandées à l’adresse suivante: Téléphone: 062 824 30 00, Courrier: Initiative efficacité électrique, c/o Dr. Pia Stebler Consulting,  
 Frey-Herosé-Strasse 25, 5000 Aarau,
 E-Mail: info@initiative-efficacite-electrique.ch ou à télécharger sur Internet à l’adresse suivante:  
 www.initiative-efficacite-electrique.ch.
 
Laisser en blanc. À remplir par l’autorité compétente:

I
La Constitution est modifiée comme suit:
Art. 89a Efficacité électrique (nouveau)
1  La Confédération définit des objectifs pour l’amélioration substantielle de l’efficacité 
électrique.
2   Dans le cadre de leurs compétences respectives, la Confédération et les cantons 
prennent les mesures nécessaires.
II
Les dispositions transitoires de la Constitution sont modifiées comme suit:
Art. 197, ch. 9 (nouveau)
9. Disposition transitoire ad art. 89a (Efficacité électrique)
1   D’ici 2035, l’efficacité électrique doit être augmentée de façon à ce que la consommation 
finale annuelle d’électricité cette année-là ne dépasse pas celle de 2011. Le Conseil fédéral 
fixe des objectifs intermédiaires.

2 Le Conseil fédéral adapte la limite supérieure et les objectifs intermédiaires si des diver-
gences importantes surviennent par rapport au scénario «Nouvelle politique énergétique» 
contenu dans le rapport «Fondements pour la stratégie énergétique du Conseil fédéral; 
printemps 2011. Actualisation des perspectives énergétiques 2035 (modèles d’économie 
énergétique)»1, en ce qui concerne:
 a. l’évolution de la population;
 b. l’emploi de l’énergie électrique comme substitut des énergies fossiles,
 dans la mesure où la meilleure technologie disponible est utilisée.

1 Office fédéral de l’énergie (éd.): «Fondements pour la stratégie énergétique du Conseil fédéral; print-
emps 2011. Actualisation des perspectives énergétiques 2035 (modèles d’économie énergétique)», Ber-
ne, 25 mai 2011 (en allemand uniquement, avec résumé en français). Téléchargeable sur Internet à l’adresse 
suivante: www.bfe.admin.ch/strategieenergetique2050 > Stratégie énergétique 2050 (état: 9 juillet 2012).

Seuls les électrices et électeurs ayant le droit de vote en matière fédérale dans la commu ne indiquée en tête de la liste peuvent y apposer leur signature. Les 
citoyennes et les ci toyens qui appuient la demande doivent la signer de leur main. Celui qui se rend coupable de corruption active ou passive relativement à 
une récolte de signatures ou celui qui falsifie le résultat d’une récolte de signatures effectuée à l’appui d’une initiative populaire est punissable selon l’article 281 
respectivement l’article 282 du code pénal.

Les citoyennes et citoyens suisses soussignés ayant le droit de vote demandent, en vertu des articles 34, 136, 139 et 194 de
la Constitution fédérale et conformément à la loi fédérale du 17 dècembre 1976 sur les droits politiques (art. 68s.):
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Panda Club du WWF GE  
18A Rte d‘Aire-la-Ville

1233 Bernex
tél.: 022 757 27 09
fax: 022 757 27 54

mardi après-midi, mercredi toute la  
journée et vendredi après-midi

pandaclub@wwf-ge.ch
www.wwf-ge.ch 

www.pandaclub.ch

Je désire recevoir régulièrement le programme des sorties du Panda Club

Nom et prénom de(s) l’enfant(s): 

Adresse: 

e-mail:

Date(s) de naissance:

Téléphone: 

Bulletin à renvoyer au: 
            Panda Club, c/o Nathalie Hürlimann, Route d‘Aïre-la-Ville 18A, 1233 Bernex

Les inscriptions sont confirmées envi-
ron quinze jours à l’avance. Si vous ne 
recevez pas cette confirmation, votre 
enfant est en liste d'attente.
En cas de désistement après réception 
de la confirmation,
il vous sera demandé de participer fi-
nancièrement à la sortie ou de présen-
ter un certificat médical. 
Le calcul du budget est fait sur la base 
du nombre d’enfants confimés. Les ab-
sents ne peuvent pas toujours être 
remplacés et toute défection peut 
rendre la sortie déficitaire.

Le Panda Club est le secteur 
jeunesse du WWF Genève. Il 
s'adresse aux enfants de 6 à 12 ans 
pour leur faire découvrir et connaître 
la nature et de les sensibiliser aux 
questions environnementales.

Deux types d'activités enca-
drées par des moniteurs formés par 
le WWF sont proposées:

Les sorties, dont une trentaine  
ont lieu durant l'année, à la décou-
verte des milieux naturels, des 
plantes et des animaux au travers 

d’observations, de jeux et de récits. 
Les sorties durent d’une soirée à 
deux jours et ont lieu principalement 
le mercredi, le samedi ou le di-
manche.

LePandaéré, qui fonctionne 
comme un centre aéré et offre des se-
maines d'activités à thème. Les en-
fants viennent le matin pour être 
pris en charge toute la journée par 
l’équipe de moniteurs, puis rentrent 
le soir chez eux. Le Pandaéré a lieu 
durant les vacances d’été. 


